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Mouvement d'une population

4} Deux aspects fondamentaux :

Etat d'une population
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l N T R 0 DUC T ION

1) Définitions

"Etude chiffrée des populations humaines"
Et, plus précisément (dictionnaire démogrdphique de 110.N.U)

" Science ayant pour objet l'étude des populations humaines et traitant
de leur dimension, de leur structure, de leur évolution et de leurs carae- .
tèree généraux envisagés principalement d'un point de vue quantitatif".

2) Composantes t

A - Démographie quantitative :
_ Statistique démographique
- Démographie descriptive
_ Démographie théorique
- Analyse démographique

B _ Démogrdphie économique et dsmogrdphie sociale·

C - Démogrdphie qualitative

D Doctrines démographiques

E Démographie historique.

3) CommentuireB :

a} Champ mal défini, donc fronti~res floues & cf. la diversité des 8ujetB
traités dans la revue "Population"

b} Science-carrefour, c'est-à-dire ayant des relations avec d'autres dis­
ciplines & histoire, géographie, économie, sociologie, médecine,
génétique, ethnologie, ps~hologie ••

c) Distinction entre "démogrdphie pure" et "démogrüphie large". Ne pas
oublier cependant que l'outil du démographe est la statistique
(t~nt aU nivedu de la collecte de l'information qu 1 à celui de l'analyse
des résultats) 1

• étude d1un ensemble humain
a aspect statique (photo)
= étude d'év~nements démographiques
c aspect dynamique {film}

Toujours préciser ce que lion appelle "population l1

Par exemple :-la population de Madagascar au 1er Janvier t969
-les Comoriens de la ville de Majunga
-l'ethnie Betsile~

5) Histoire 1

Naissance de la démographie: en 1660 John GRAUNT étudie les naissances
et les déc~s à Londres.
Développement récent, depuis le XIXe si~cle, avec l'école française t

HUBER 1 puis LANDRY. .
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(cas de Madagascar)
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1) Les sources administratives

a) Recensements sdministratifs 1 effectuée annuellement par les chefe de villages•.
centralisés à l'échelon Sous-préfecture (Monographies des Sous-préfectures).
énvoyés au Ministère de l'Intérieur, exploités par l'I.N.S.R.E.

b) Etat-eivil 1 les naissances et les décès déclarés dans les mairies font l'objet
de fiches envoyées mensuellement à l'I.N.S.R.E. qui les exploite mécanographi­
quement. Les pourcentages de naissances et décès déclarés'sont da l'ordre de
80 %et 50 %.

c) Migrations internationales , obtenues à l'aide des fiches d'embarquement/débar-
quement remplies par les voyageurs pour la Sécurité Nationale.

d) Statistigues scolaires 1 élaborées par le Minist~rB des Affaires
Culturelles

e) Statistigues ~~~tël~!~e~1 élaborées par le Secrétariat d'Etat à la SantIS

f) Statistigues du travail: élaborées par la Direction du Travail

g) Statistigues judiciaires 1 élaborées par le Ministère de la Justice.

2) Les opérations stati~tigues

a) Les recensements dss communes urbaines 1 effectués par l'I.N.S.R.E.
de 1960 à 1964

b) L'engul!te démographique "Madagascar 1966" 1 enqu€te par sondage (50.000 par­
sonnes interrogées) destinée à donner une idée du taux deaccroissement
naturel ; a fourni aussi des renseignements de structure (état matrimonial,
alphabétisation, activité)~

c) Des recensements locoli~és : destinés à fournir des renseignements sur cer­
taines zones d'intervention t cuvette d'Andapa, AMVR ds Morondava, eous­
préfecture de Maroantsetra •••

La population de Madagascar est encore malgré tout peu connue. Un projet
de recensement est actuellement à l'êtude à l'I.N.S.R.E. Il serait susceptible
de fournir un certain nombre de renseignements sur la structure de la population
de Madagascar. Il devrait être complété par des enquates sur les mouvements migra­
toires et la mortalité.
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Tem",

A e

un anfant né le l4 Novembre 1968 a aujourd'hui 0 an révolu
une personne d~cédée à 37 ans 5 mois et 10 jours est morte
à 37 ans révQlus
un enfant né 11 mois apr~s le mariage de ses parents est né
à la durée Q an du mariage {c'est-à-dire avant le 1er anniversaire
de mariage}.

2' lf! echémg de Lexis

- Llâge d'un individu est li' aU temps par une
relation linéaire. On met ceci en évidence
sur un graphique ot! le temps e!lt porté en abs­
cisses et les âges en ordonnées. Sur un tel
schéma la "ligne de vien dlun individu est le

segment de droite incliné à 45 2 ayant pour ori­
gine le point N de llaxa des temps, d1abscis­
se le jour de sa naissance, et pour extrémité·
le point Mdlabseisse le jour de sa mort et
d'ordonnée l'âge exact aUquel il Bst mort.

1} La meev:te du telnP$

Le temps est une grandeur qui 1ntervisrit s~Uvent en démogiaph!e , le démographe
comptera par exemple les naissances qui se sont p~oduitês danS u" pays dura~t ~n
certain intervalle de temps. Le temps intervient aussi quand on parle di~ge

{structure par âge, taux de mortaliU par âge •••• }. Le teUlps et l'âge sont de.
variables continues, s'exprimant dans la même unit6. Pour les manier, on con­
sidère des "class8s-, généralement d'un an, ou de 5 anB,

L'~ge s'exprime en années révolues, ainsi,sUB les durées

Exemple :

Un "évànementll concernant cet individu pourra !tre marqué dlun point stJr Sa
ligne de vie. En fuit, la démogrdphie, en tant que science statistique,
ne stintéresse pas à chaque individu pris isolément, mais à des groupes
d'individue, et elle considère les évènements (naissance, mariage, naissance
du 1er enfi3nt, ••• mort) relatifs à une "cohortell •

- Une génération est llensemble des personnes nées aU cours d'une m~me année
de calendrier. On parlera par exemple de "1a génération 1942"

Un triangle élémentaire du schéma de Lexis Bst relatif à une génération observée
au cours d'une année et dont les individus qui la composent ont le m!me âge (en
années révolues) (cf. Graphique J A llintérieur des surfaces délimitées on peut
porter le nombre dtévènemente qui sCy produisent)

- L'analyse faite sur une génération est une analyse longitudinale

- " Il à un instant donné " Il transversale.



SC HE Mf\

~, ,



10

1) Les caract~res

La description de "l'état d'une population" consiste à répùrtir les individus qui
la composent selon un certain nombre de "ca:actères". La liste de ces ca%Bctères
est plus ou moins arbitraire , les plus souvent utilisês sont', le sexe, l'!ge,
l'état matrimonial, l'instruction, l' activiU .•Ii.. Il est ~ouvent int~ressant

pour l'analyse de croiser entre eux les caractères considêr~B.

'-

2)

3)

Les conce pts

a) L'effectif absolu 1 défini~ion de l'ensemble consid~ré •
b) Le sexe a
0) L'âge 1 détermination de l'âge
d) La localisation géographique, distinction entre population de. droit et

population de fait, définition des résidents (présents et abaente) et des
visiteurs, importance des divisions administrativas ,

e) L'urbanisation 1 définition du milieu urbain ,
f) L'ethnie et la nationalité 1 définition, observation et classification r
g) L'état matrimonial ,
h) L'instruction 1 distinction entre niveau d'instruction, scolarisation

et alphabétisation ,
i} L'activité t distinction entre le type d'activité, la profession, la situation

dans la profession, le secteur d'activité, la branche d'activit~, la caté­
gorie socia-professionnelle ,

j) Le ménage 1 définition, distinction entre ménage o~inaire, m'nage collectif
et population comptée à part.

Les indices'

- La densité ,{ nombre d ' habitants au kilomètre carré} ;

- Le rapport de masculinité (nombre d'hommes pour 100 femmes)

- Le taux d'urbanisation (pourcentage de population vivant dans les agglomé.
rations de plus de ••••• habitants) J

Le taux de scolarisation (rapport du nombre d'enfants scolarisés à l'effectif
d'âge scolaire), le pourcentage d'ille~trés J

- Le nombre d'inactifs à la charge d'un adulte actif.

- La taille moyenne des ménages•

..........



,. 4) La pyramide des ages

_ Définition : c'est un double histogramme donnant la répartition d'uns
population selon le sexe et llâge J

A e

(

Effectif des hommes Effectif des fe-.es

"

".

- Les âges sont considérés année par année, ou par groupes quinquennaux f

- Dans la forme d1une pyrdmide, distinguer J

1) les "accidents" dOs ûux guerres, épidémies,
2) Itallure générale, fonction do la mortalité, de la féconditd

et des mouvements migratoires.

Une pyramide des âges rend compte de Ilhistoire d'une population
depuis une centaine d'années.

Exemples de pyrûmides t Madagascar - france - Japon

Cas des pyrômides des pays dt Afrique Noire : problème de l'observation
de l'âge, la notion qu'en ont les individus, les erreurs commises sur
lee déclarations ;

Importance de la connaiss~nce de la pyr~mide des âges d'une populQtion r

1) Elle permet d'éliminer les effets de structure et
est ainsi le fondement de l'analyse démographique

2) Elle se pr~te à des tests de cohérence avec les autres
données démographiques

3) Elle est nécessaire pour l'établissement de perspectivea.
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- .....-._--------------
IV - Les taux utilisés en démographie

1} - Définitions

Un taux se calcule en rapportant un nomb~e annuel d'évènements à lu population
moyenne au cours de l'année considérée.

Un quotient est rapporté ~ la population initiale.

On les exprime généralement en "pour mille" (noté %0)

2} - Taux bruts

- Taux brut de natalité

. - Toux brut de mortalité

Nombre de naissances survenues une année
Population tot~le moyenne au cours de cette anné~

Nombre de décès survenus une année
. : Population totale moyenne üu cours de cette année

- Taux d'accroissement naturel: Différence entre les tQUX bruts de natalité
et de mortalité.

(il est généralement exprimé en %)

... Taux brut de nuptialité : Nombre de mariages survenus Mne année
Population totale moyenne au cours de cette année

tx • Ex
Px + P'x

2

f' S} - las taux par génération
~

Soit 9 la génération atteignant

3) - Taux global de féxondité 1 il est obtenu en r~pportant les naissances su~

venues une année à la population féminine moyenne de 15-49 ~ns ~u cours de
cette année.

4 ) Les t aux par âge

Taux à l'âge x {en années révolues} 1 Nombre d'évènements survenus une
année concernant la population dtâga X

Population moyenne d'âge x au cours de cette
armée

l'âge exact x au cours de l'année considér~e.

~nnée

Taux pour cette génération: Nombre d'év~nements la concernant survenus cet~
Population moyenne de cette génération au cours de

'::: cette année

Px-1 + p.x
2



l'.

6) .- Quotients

Quotient à l'âge x (en années révolues) 1

q = _Elix
X

5 x

7) .- Quotients perspectifs

14

Nbre d'évènements survenus au coure
d'une année d'âge pour une génération
Population initiale de cette géné­
ration

r

Nbre d'évènements survenus au cours
Quotient perspectif pour la génération g ~ d'une année d'observation pour cette

génération

Population de cette génération au
début de l'année.

k os ~x Px-1

a) Principales applications de ces définitions

a) Mortalité :

généralement on calcule séparément pour chacun des deux sexes les
séries de taux et de quotients.

le taux de mortalité infantile est en fait un quotient car les déc~s

de mains d'un an sont rapportés auX naissances. Il peut ~tre calculé
soit pour une année d'observation, soit pour une génération

b) Fécondité

D
mo =.....e.

N
ou D'o

m'a ... -w-

r

seule la population féminine est considérée
on distingue parfois la fécondité légitime de la fécondité illégitime.

c ) Nuptialité :-------..
- comme pour la mortalité on considère les deux sexes séparément

on considère parfois la seule nuptialité soit des célibataires,
soit des veufs, soit des divorcés

9). Remargues··:

On est souvent amené à ne pas calculer de taux ou des quotients pour une seule
année dVâge ou une seule génération, maie pour un groupe d'âge ou un groupe de
générations (généralement groupes quinquennaux)

pour les définitions des tdUX et des quotients, se rapporter au graphique
joint.
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1) .'L'analyse démographique se propose d'expliquer le8 phénomènes démographiques
à un premier niveau qui ne ~ait appel qu'à la démographie "pure"~ c'est-à-dire
qu'il s'agit là d'une "explication interne" ne faisant intervenir comme
facteur que le sexe et l·âge.'Par exemple un taux de mortalité peut 3tre plus
élevé dans une région que dans une autre uniquement parce que la population
de la première comprend une proportion plus importante de personnes âg~es.

2) ..' Il faut distinguer entre évènement renouvelable et évènement non renouvelable t
- Evènement non renouvelable 1 la naissance, la mise au monde du n eme enfant,

le premier mariage, la mort ;
Evènement renouvelable : la mise au monde d'un enfant, le mariage, le chan­
gement de profession ••••

3) - De façon g~nérale un phénomène s'étudie toujours par rapport à un ph~nomène

antérieur qui a rendu son apparition possible. Ainsi la naissance de deuxième
rang sfétudie par rapport à la naissance de premier rang.

4) La mort est le seul évènement fatal ~ l'effectif d'une génération diminue
avec l'âge jusqu'à s'annuler à l'âge limite. Au contraire par exemple dans
l'étude de la nuptialit~t l'effectif des c~libataires d'une génération diminue
avec l:âge sans s'annuler. On peut alors parler de l"'intensit~lIdu phénomène.

5) La mortalité est un ph~nomène simple à ~tudier. Il suffit de suivre une gén~

ration ferm~e jusqu'à son extinction. La "table de mortalité" d~crit le phéno­
mène avec la série des survivants aU~ divers âges exacts successifs, la série
des d~cès entre deux anniversaires successifs, et la série des quotients de
mortalité. La série des d~cès permet de préciser le "calendrier" du phénomène.

6) - L'étude des autres phénomènes est plus difficile à r~aliser à l'état pur,
car ils sont toujours perturb~s par d'autres ph~nomènes parasites. La nuptialité
des c~libataires est perturbé par la mortalité. Et dem3me la mortalité dee
célibataires est perturbée par la nuptialité.

7) - Le problème est d'essayer d'isoler le phénomène consid~ré pour construira
une "table" le d~crivant à l'~tat pur. Ainsi en l'absence de mortalité
la nuptialité des célibataires sera décrite par les trois séries des céliba­
taires auX divers ~ges successifs, la série des mariages entre deux anni­
versaires successifs, et la 6~rie des quotients de nuptialité.
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B) - Le groupe d'individus eonsiderê pour l'étude est souvent une génération
ou un groupe de génération. Il peut être intéressant parfois de considérer
des "cohortes" d1individus aYônt subi le même phénomène antérieur la
même année. Ainsi l'étude naissance de 2èMe rang peut se faire sur une
génération de femmes J elle peut se faire aussi sur une cohorte de femmes
ayant en leur premier enfant la même année.

9) -Tout ce qui vient dlBtre exposé est surtout vùlable pour les évènements
non renouvelables. Mais l'extension peut ~tre fclite aux évènements renou­
velables. Ainsi on peut étudier la fécondité légitime selon le rang de
naissance et" construire autant de tables de fécondité que lion considère
de rangs de naissance. Mais il est intéressant aussi dJétudier le phéna.
mène fécondité dans son ensemble, quel que sait le rang de naissance. et
l'on pourra étudier pour une génération de femmes la descendance atteinte
à chaque âge successif en l'absence de mortalité.
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L'étude de la mortalité présente les particularités suivantes 1

_ c'est un phénomène fatal 1 "tout homme est mortel" ;
_ c1est un phénomène relativement facile à réaliser ~ l'état pur,

en l'absence de phénomènes perturbateurs;
c'est le phénomène sur ~eque1 se sont les plus penchés ~es démographes,

et celui où la théorie est la plus avancés.

1) DMinition

Ce sont des tableaux permettant de donner le calendrier du phénomène mortalité,
c'est-à-dire de d~crire la mort~ité d'un ensemble d'individus selon ~eur âge.
Ils,comprennent généralement 3 séries s quotiente, survivante, décèe.

- Notations z x = âge exact
Sx • effectif des survivante ) l'âge exact x
d (x, x + 1) = décès survenus entre les âges exacts x et x + 1
q x = quotient de mortalité à l'âge x

- Ces trois séries ne sont pas indépendantes, et sont liées par deux relations

d (x, x + 1) a Sx- Sx + 1 et qx a d (x, X + 1)
Sx

qui permettent (avec la donnée de 5 ) de retrouver les deux autres
aà partir de l'une d'elles.

Un autre indice est parfois utilisé J la probabilité de survie (dJun anniver­
saire au suivant), complément à 1 du quotient de mortalité correspondant s

px = 1 - qx'" Sx + 1
Sx

2) Tables du moment

La ~éfinition des tables de mortalit~ se fait à partir de ~'ana1yse longitudi­
nale.. En fait, l'analyse transversale a toujours priorité dans l'étude de la
mortalité, car il parait plus intéressant de décrire l'état de la mortalité
dans un pays à un moment donné,

Pour construire une table du moment, il faut disposer dee décès sur 2 années
de calendrier (avec le double classement).
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3) Durée moyenne de vie ou espérance de vie

Ltespérance de vie à la naissance est l'âge moyen des décédés

• 1 +-2e
o 51 + 52 + • ••

50

On définit aussi la série des ex, espérance de vie à l'âge x (ou nombre moyen
d'années restant à vivre à partir du Xe anniversaire).

ex oz l
2

+ Sx + t +
Sx

...
Cette série des ex est quelquefois considérée comme une nouvelle série
constituent une table de mortalité.

4) Tables abrégées

Par raison de commodité, on considère généralement des "tables abré!Jéee"
qui ne font apparaître que les âges 0, 1, S, 10, 15 •••

5) Tables perspectives

Elles décrivent la mortalité non d'un anniversaire au suivant, mais d'un
1er janvier aU 1er janvier 'suivant. Elles sont utilisées, comme leur nom
l'indique, pour établir des.perspectives de population.

Le quotient k (x + 1/x) permet de faire passer de la population âgée de x an­
nées révolues au 1er janvier à la population âgée de (X + 1) années révolues
le 1er janvier suivant 1

Px
1

+ 1 - Px
o

[1 k ( 1/) ]- _ - x+ x

6) Tables types

L'élaboration de tables-types de mortalité repose sur le principe suivant 1

à un niveau de mortalité à un âge donné ne saurait correspondre n'importe
quel niveau à un âge eupérieur.

L·O.N.U. a ainsi étudié un certain nombre de tables de divera pays à diverses
époques et en a déduit les liaisons (qo, q1), (q1, q2), ••• (~x, qx + 1) •••
D'où l'élaboration de "tables-types" correspondant à divers niveaux de qo. Leur
utilité est la suivante r comparaison des mortalités ; utilisation dans les
pays à statistiques douteuses , calculs déjà fdite pour les perspectives. Leur
inconvénient réside dans le fait qu'un seul paramètre (qo) les définit en­
tièrement. L'Université de Princeton a établi des tables fonctions de 2 para­
mètres.
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1
1) Le taux brut

Avant 1800, Vélleur moyenne 1 de 30 à 35 '%0 avee des "pics" correspondant auX épi.
démies, auX guerres et aux famines.· En Europe, baisse sensible durant le XIXe
siècle et de nos jours Ele l'ordre de 10 %0, avec des pics·. de faible amplitude.
Dans les pays s~us-développés, il est encore de 20 à 30 %0.

2) Les taux par âge et par sexe

2 9Xmx •
2 - qx

ou

ensuite.

2 mx
qx .. 2 + mx

b) empirique t Tables de Read et Merrell.

Courbe décroissante de 0 an à 10-14 dns, croissante
A tous les âges, surmortalité masculine
Liaison taux-quotiente f a) théorique approximative

3) Comparaison des mortalités

Il existe deux méthodes destinées à éliminer l'influence des structures par 3ge.
Soie nt 2 populations de structures par âge ex. (~ ex.. 1000) et g x. (t ~x • 1000).
de taux bruts de mortalité m et".M et de taux de morialité par âge mx (~ mx ex.
1000 m) et /'1 x «( /l' x t x _ 1000 /,.10, ) • .

a) Méthode de la population type : soit Ex (! €ox = 1000) une structure pQr âge
de référence. On calcule 1000 ml • Z mx tx et 1000/AI -i /J'x t-x qui
sont directement comparables.

,/-Ali

b) Méthode
référence.
rera a =

de la mortalité.type J soit Mx une série de taux de mortalité par âge da
On calcule 1DaO mil = ~ Mx ex et 1000 1·.(" = € Mx ct x et lion campa­

m avec d... .. /-'
m"

4) Les courses de décès

La cause d'un décès nrB~t pas toujours facile à définir J dlune part du fait des
mauvaises déclarations (sénilité, ou cause mal spécifiée) dlautre part du fdit des
causes multiples; on distingue alors soit : la cause terminale (ou immédiate) et
la (ou les) cause (s) antécédente (s), soit: la cause principale (ou ini~iale) et

la (ou le~) cause (s) contributive~{s)~u secondaire) (s)

On fait quelquefois la distinction entre cûuses endogènes et causes exogènes.
Les premières sont liées à la constitution de l'individu ou aux circonstances de
sa naissance J les secondas sont liées aux agressions subies par l'individu
(maladiee infectieuses ou accidents).
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5) La mortalité infantile

(2) Taux de mortalité infantile endogène =

... Définitions

(1) Taux de mortalité infantile s
Décès de moins dlun an

Naissances vivantes
Décèe endogènes de

Naissances
moins dl un an
vivantes

(3) Taux de mortalité infantile exogène •
Décès axoQènes de moins d'un en

Naissances vivantes

(4) Taux de mortinatalité
Nombre de morts.nés

• Naissances vivantes

(5) Taux de mortalité périnatale
Nombre de morts-nés + déc~B endog~"as

Naissances vivantes/de moins dlon an~

Remarsues: (1) • (2) + (3) CS) a (2) + (4)

La distinction entre mortalité infantile endogène et exogène tire son intérGt de
la facilité avec laquelle elle peut·être fdite grâce à la méthode empirique de
J. Bourgeois-Pichat.

Le calcul du taux de mortalité infantile est souvent rendu difficile par l'impré­
cision de la distinction entre nés-vivants et morts-nés (exemple de la francs)

Actuellement les valeurs de ce tuux sont très dispensées depuis moins de 20 %0
jusqu 1 à plus de 200 ~~o.

6) Les facteurs de la mortalité

a) facteurs inèividuele et biologiques

sexe (pour mémoire)
- âge (pour mémoire)

gemellité
- râce (?)
- âge de la mère ou rang de naissance

endogamie et consanguinité
hérédité

- ....
b) Facteurs écologigues et sociaux

état matrimonial s surmortalité des célibataires à tous les ~ge8

habitat (urbain ou rural)
- alimentation

revenu, profession, mode de vie, niveau de culture •••
équipement médicdl et sanitaire du pays
....

7) La mortalité en Afrigue Noire et à Madagascar

a) Méthode : au cours des enqu~tes par sond~ge, on obtient .des renseignements
sur la mortalité actuelle (décès des 12 derniers mois) et sur la mortalité totale
(survivance des enfants mis au monde par les femmes).

b) Difficultés = erreurs dans l'appréciation de la durée de la période des
12 derniers mois, oublis ou refus de déclaration, erreurs sur les âges.

c) Résultats : en général, forte mortalité (taux brut de 20 à 3D %0 ;
Madagascar 1 25 %0) ; Mortalité infantile de 90 à 200 %0 ; Madagascar 1 100 ~~.
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Il s'agit de l'étude des premiers mariages, des remariages, des veuvages et des
divorces. Le mariage est un évènement non fatal. Son important en démogrQphie vient
de ce que cet évènement est la principale source de modification de la composition
dee familles, et de son influence sur 16 fécondité. L'analyse du ph6nomène est
difficile du point de vue théorique car "il faut Gtre deux pour se marier" et les
effectifs de chacun des deux sexes en prêsence ont une influence. On ss contente à
l'heure actuelle de l'étude sêparément par sexe.

rA:-~bïëËi-dëiiuptiaÜtrët-dëdiV:JrtiàïIt~--7__ a .... 1 • I __~~

Pour étudier le phénomène à l'état pur, il faut éliminer l'influence de la morta­
lité. Il s'agira par exemple de donner, en l'absence de mortalité 1

les trois séries t
(mariages se produisant

de nuptialité) avec

C
1S

.. 1000

une génération,
x) m(x, x + 1)

nx (quotients

Cx + 1

1) pour l'étude des premiers mariages dans
ex (célibataires restant à l'âge exact
entre les âges exacts x et x + 1 et

m (x, x + 1) Q Cx­

nx s m (x, x + 1)
Cx

Ces séries donnent le calendrier du phénomène (résumé par l'~ge moyen au premier
mariage), et l'intensité en Bst donnée par 1 - CSO , où QQ. est la fréquence
du célibat définitif. C1S c1s

,

2) pour l'étude du remariage des veufs (ou des divorcés) dans une cohorte de m~me

âge au veuvage, les trois séries: Vx (veufs restant à la durée exacte1x de veu­
vage), r(x p x + 1) (remariages se produisant entre les durées x et x + 1) et
~ (quotients de nuptialité) avec

r(x, x + 1) s Vx _ Vx + 1 Vo ma 1000

S'x a r(x, x + 1)
Vx

Ces séries donnent le calendrier du phénomène (résumé par la durée moyenne entre
veuvage et remariage), et l'intensité en est donnée par

1 _ VSO, où JêQ. est la fréquence du veuvage définitif.
Vo Vo

(résumé par la durée moyenne des
par .1 - USD, où USD représente la- -Ua Ua

3) pour l'étude du divorce dans une cohorte de nouveaux mariés d'une année, les trois
séries Ux (Unions restant à la durée exacte x de mariage)~ d(x, x + 1) (divorces se
produisant entre les durées x et x + 1) et lx (quotients de divortialité) avec

e(x, x + 1) = Ux - Ux + 1, Uo = 1000
lx. e(x, x + 1)

Ux
Ces séries donnent le calendrier du phénomène
unions rompues), et l'intensité en est donnée
fréquence des unions définitives.
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/-'-::-Yntërférënëëde I~"nuptialit& etdëï~-morr;;m~-7
b _ -- _

Dans une génération, on peut observer les trois séries 1

x
..#(x, x + 1)
t (x, x + 1)

1 effectif des c~libataires d'âge x
t ~ariages de c~libataires entre lee ~ges x et x + 1
t décès ., Il Il "n "

Si l'on fait l'hypothèse que la nuptialité des célibataires et leur mortalité
sont deux ph~nomènes indépendants, c'est-à-dire que les probabilit~s nx et qx sont
indépendantes, on peut construire le tableau de probabilités suivant 1

• a•
1 Nuptialité 1 t 1 1

a' a Pas de mariage t Mariage 1 Total 1:Mortalité
1 t t 1 1
t f t 1 t

1 Pas de décè.s ••• 1 (1 _ qx) (1 _ nx) t (1 - qx) nx . 1 - qx 1•
t Décès •••••••••• : qx (1 - nx) t qx nx 1 qx 1
1 : : s
t

Total •••••••••• t
1 - nx

.: 1 1nx
1 1 t f

Il

La probabilité qx nx que se produisent un mariage et un décès se d~compose

approximativement en qX nx mariages suivis de décès et qX nx décès qui auraient dO
~tre suivis de mariage.2 2

A l'aide des observations, ori peut alors écrire ..
~(x, x + 1) .. f'tx [ (1 - qx) nx + qx nx ] .,. rx (1 - fi> nx

2

S (x, x+1)=px [ qx (1 - nx) + gx nx ] ::::1 r x (1 -~) qx
2

..

d'où approximativement 1

nx

qx

M(x. x + 1).. r 6(x, x + 1)
x - 2

Ô(x'x+1)
::1 r f(x. x+ 1)

x 2

D'où la construction dss tables de nuptialité et de mortalité des célibataires
de la génération considéréeo



1) Les taux bruts et les taux par âge

Le taux brut de nuptialité est obtenu en rapportant le "ombre de nouveaux mariés
è lù population moyenne totale. Distinction possible selon ~'état matrimonial
antérieur. Source f lJétat civil.

2} Les proportions de célibataires

Les recensements fournissent la répartition de la population par sexe, ~ge et
état matrimonial. La nuptialité est souvent caractérisée par ea précocité
(pourcentage de célibataires è 20-24 ans) et son intensité (pourcentage de eélt­
bataires à 50 ans).

3} Asp§cts sociologigues du mariage

a) l'origine des deux conjoints t le mariage de deux conjoints est favorisé
par leurs caractéristiques communes. Llendogamie est souvent très forte
du point de vue géographique, ethnique, professionnel, religieux •••

b) les circonstances de la rencontre

c) problème de la dot.

4) La nuptialité en Afrique Noire et à Madagascar

problèmes de définition

le célibat définitif y est presque inconnu

è chaque âge, le pourcentage de mariés est inférieur chez les hommes
à ce qu'il est chez les femmes; de même il est inférieur ddns les
villes par rapport à la brousse

enfin, la polygamie est plus ou moins répandue selon les pays, les régions
et les ethnies.



a) l'enfant

b) ses parents

c) leur mariage

'.
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1) Définitions

Un oeuf est le résultat de la féco"dation d'u"e cellule femelle (ovule) par
une cellule mâle (spermatozotde). Cet oeuf, an se développant devient embryon,
puis foetus d'abord non viable puis viable.
L1expulsion ou l'extraction du produit de la conception est,

1) un accouchement si le produit est viable
2) un avortement ou une interruption de grossesse si le produit

n'est pas viable.
La naissance est le résultat dlun accouchement l naissance vivante ou nais­
sance d'un enfant mort né.

2) Probl~me9 po~és par ces définitions

Problèmes des limites entre les divers stades de la grossesse 1 oeuf,
embryon, foetus non viable, foetus viable.
En particulier à partir de quel moment un foetus est~il viable 7
(problème de la distinction entre avortement et accouchement).
Problème de la distinction entre mort-né at né vivant.
Problème de l'évaluation de la durée de grossesse.

3) Les méthodes d'étude des naissances

Les naissances peuvent ~tre étudiées de divers pointa de vue :

son sexe, Bon poids, sa qualité juridique (légitime ou no")
sa nationalité, né vivant ou mort né

leur âge, leur état matrimonial, leur profession, ••••

répartition des naissances selon la d~rée du mariage,
ou selon les âges au mariage.

d) les circonstances de l'accouchement 1 la date et l'heure, le lieu, l'a9si~tance

reçue par la mère, accouchement simple ou multiple, prématur6
ou non.

e) lé rang de la naissanCe
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/ B -Tables de fécondité /-----...--------------

La mise au monde d'un enfant est pour une femme un évènement renouvelable.:L1étude
des naissances suivant le rang (évènement non renouvelable) permet de construire
les "tables de fécondité de rang n ". Suivdnt que l'on envisage la fécondité géné.,;
raIe ou seulement la fécondité légitime, et selon le rang de naissance considéré,
on peut imaginer par exemple :

la table de fécondité de premier rang d'une génération de femme

" " " légitime de premier rang d'une promotion de mariages

" " " " de rang n " Il " Il

Il " Il de deuxième rang d'une promotion de femmes ayant mis au monde
leur premier enfant la mêrre année

_. etc .0.;'

Dans chaque cas on définit le calendrier et l'intensité du phénomène de la meme
façon que pour les tables de nuptialité.

La série des tables de fécondité légitime de rang n d'une même promotion de
mariages permet de définir les "probabilités d'agrandissement ll

, c'est-à-dire les
fréquences de venues du ( n + 1 ) eme enfant chez les couples ayant déjà n.

---- ----.-------------
/ C - Autres moyens d'analyse /---------------.....-_----

1) Les indices utilisés

a) Le taux brut de natalité : dans les populations ne pratiquant pas la limitation
des naissances, il est de l'ordre de 40 à 50 %0. Ce sont ces valeurs qui sont
observées actuellement dans certains pays sous-développés (Madagascar: 46 %0).

Depuis le XIXe siècle, ce taux a beaucoup baissé en France et en Europe puis
dans certains autres pays, pour atteindre des valeurs de l'ordre de 15 à 20 %0
actuellement •
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b) Les taux de fécondit~1 le taux global de f~condité est introduit de façon
à rapporter les naissances à la partie de la population susceptible de les
produire, soit les femmes de 15 à 49 ans. L'étude par ~ge (ou groupe d'~ge)

se fait à l'aide des taux de fécondit~ par âge (ou groupe d'âge) (taux par
âge et taux par génération).

Les taux par âge sont nuls (ou à peu près)
avant 15 ans et après ,50 ans. Le maximum est
obtenu vers 20-24 ans. Cette êtude des taux
par âge est importante dans les populations
non malt~usiennes, où la fécondité est très
liée à l'âge de la femme.

Dans les populations malthusiennes, la fécondité est mieux liée à l'âge au
mariage ou la durée du mariage.

c) La fécondité cumulée totale 1 la somme des taux de fécondité par ~ge repré­
sente le nombre tot~l d'enfants qu'auraient eu 1000 femmés en l'absence ~e

mortalité si à chaque âge elles avaient la fécondité décrite par les taux par
âge. L'indice obtenu en divisant par 1000 s'appelle la fécondité cumulée to­
tale.

d) Le taux brut de reproduction : c'est le taux de fécondité cumulée totale
divisé par 2 (ou plutôt multiplié par ~); cela revient à ne considérer que
les filles. 205

e) La descendance : le nombre moyen d'enfants qu'ont les femmes d'un groupe d'âge
donn~ représente la descendance à cet âge. La descendance à 50 ans s'appelle
la descendance finale.

f) Le rapport de masculinité à la naissance: de l'ordre de 105 ~~

2) La fécondité en Afrique Noire et à Madagascar

a) Méthode : au cours des enquêtes par sondage on obtient des renseignements
sur la fécondité actuelle (naissance des 12 derniers mois) et sur la fécondit~

totale (naissances totales des femmes)$

b) Difficultés: erreurs sur l'appréciation de la durée de la période des 1e der­
niers mois, oublis ou refus de déclaration, erreurs sur les âges.

c) Résultats s il y a Bouvent discordance entre la fécondité cumulée et la descen­
dance. Il est difficile d'expliquer ces discordances (variations de la fécon­

dité 7).

Madagascdr taux de natalité
taux de fécondité
descendance finale
fécondité cumulée totale

t 46 %0
: 200 %0
t 4,5
1 6,5
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3) Les facteurs de la fécondité

a) l'âge: p.m.

q) le mariage

1) L'âge au mariage, ou la durée du mariage: p.m

2) La fréquence du célibat définitif : en Afrique à 50 ans une femme a été
mariée au moins une fois.

3) Le remariage des veuves et des divorcés: il semble que les femmes n'ayant
été mariées qu'une fois ont en moyenne une descendance plus nombreuse que
cell~ ayant contracté plusieurs maridges. Mais le problème est de savoir si
c'est le fait d'avoir été marié plusieurs fois qui entrdîne une baisse de
la fécondité, ou si c'est le fait d'avoir une fécondité plus faible qui en­
traîne une mobilité conjugale plus grdnde.

4) La polygdmie : il semble que les femmes mariées n'ayant pas de co-époux
aient une fécundité légèrement supérieure. Mais là encore, est-ce la po­
lygamie qui entraîne une fécondité moindre, ou est-ce une moindre fécon­
dité qui pousse le mari à prendre une seconde femme?

c) Les facteurs biologigues

1) La fécondité de physiologique est le nombre d'enfants qu'aurait une femme
duns des conditions de pleine nuptialité et de mortùlit§ nulle auX âges
féconds, sans contraception. Elle est de l'ordre de 10 enfants (pour un
âge au mariage de 15 ans).

2) La stérilité: en fait certuines femmes sont inaptes à la procréation;
on dit qu'elles sont stériles. On peut avoir une idée de la proportion
de femmes stériles en considérant celles qui, à 50 ans, n'ont pas d'en­
fants (proportion fauss~e légèrement par le refus, rare, du 1er enfant).

La stérilité semble liée à l'importance des mûladies vénériennes et à
la mobilité conjugale.

3) La race?

4) La nourriture?

5) Le climat ?

6) L'activité physique?
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d) Le comportement des ménages

1) les tabous sexuels, les interdits, les règles d'allaitement, la fréquence
des rapports sexuels.

2) Les avortements provoqués (France r 250 000 par an).

3) Les infanticides

4) les pratiques contraceptives (voir ci-après).

e) les conditions socio-économigues

1) la réligion : oui

2) l'habitat (différence ville-campagne)

3) Le revenu (coOt de l'enfant) (calcul explicite o~ implicite)

4) La morale du groupe, la mode: la significdtion de l'enfant, l'attitude
du groupe vis-à-vis de la famille nombreuse, des mères célibataires ••••

5) la catégorie socio-professionnelle

6) L'activité de la femme

7) la politique des gouvernements :

autorisëtion ou non de la diffusion des pratiques contraceptions

- incitations financières : système des "parts" dans le calcul de
l'impôt sur le revenu, droits de succession, allocations diver-
ses (prénatales, de maternité, fdmiliales ••• ) .

- incitations psychologiques (fête des pères, f~te des mères)

politique du logement (problème des HLM où le nombre de
pièces accordées est fonction du nombre actuel des enfants).

4) La régulation des na~~_~

a) Terminologie : espacement, planificati~n, échelonnement, prévention,
limitâtion, restriction, contrôle ••••

b) Quelgues problèmes :

1) La question est trop souvent envisagée d'un point de vue passionnaI,
en partie à Cëuse du peu de donnée3 scientifiques

2) Il faut distinguer l'esprit individuel du problème (que doit résoudre
un couple donné) de son aspect collectif (que doit résoudre un pays
donné) ;
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3) Du point da vue individuel, le couple doit d'abord décider stil es­
saiera d'influer sur le niveau de sa descendance (d'après ses con­
victions philosophiques) et, si oui, quel moyen il emploiera;

4) Du point de vue collectif, le p~ys doit estimer s'il doit restreindre
l'accroissement de sa population, et si oui quels moyens il mettra à
la disposition de ses habitants•.

c) Les technigues

1) Supprimer ~es rQpports : continence absolue

2) Faite en sorte que l'un des partenaires (ou les deux) ne fournisse
pas son gamète :

- stérilisation définitive (de l'homme ou de la femme)

- étreinte réservée

- continence p~riodiqu~~ Méthode Ogino
(- Méthode des températures

- pillule (pour la femme) (pour l'homme ?)

- vaccin (?)

3) Emp§cher les gamètes de se rencontrer J

- coit interrompu (retrait)

- préservatif

- diaphragme

- spermicide

4), Empêcher l'oeuf de se nider t sterilet

5) Empêcher la naissance de se faire à termer : avortement provoqué

6) Supprimer lJenfant : infanticide.

d) Critigue de ces technigues

Une bonne méthode doit ~tre efficace, sans danger (immédiat ou futur, pour la
santé physique ou l'équilibre psycholoyique), acceptable et de faible ecOt.
A l'heure actuelle les différentes méthodes possibles ne sont pas parfaites,
et la "meilleure" méthode dépend de chaque couple.
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e} Etude de la situation dans quelques pays

1}.rrance (Loi de 1920 - Code de la famille da 1938 •. Rapport du
Haut Comité de la Population de 1966) (250 000 avortemente provo
qués par an)

2} Japon (loi eugénique de 1948)

3) Europe de l'Est

4} .Inde

5} Madagascar•
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1) Définition et caract~ristigues

Une migration est le déplacement d'un homme d'un endroit ~ un autre. Elle peut @tre
décrite par :

a) les caractéristiques du migrant: sexe, âge, profession, ••• ;
b) les caractéristiques géographiques : on distingue les migrations extérieures

(d'un pays à un autre) et les migrations intérieures qui se font soit d'une
région (province, sous-préfecture) à une autre, soit des campagnes vers les
villes (urbanisation) ;

c) les caractéristiques temporelles : on réserve souvent le terme de "migration"
aux déplacements définitifs - Les déplacements temporaires sont alors appelés
"turbulences" : il s'agit des navettes (d~placements journaliers ou à courte
p~riode), des déplacements saisonniers (ex: les vacances), et des séjours de
longue durée;

d) les caractéristiques circonstancielles : individuelles ou collectives ;
spontanées ou dirigées ; selon le moyen de transport utilisé; selon le motif J •••

2) Leur observation

a) L'observation des migrations est difficile d'une part à cause des concepts
utilisés, d'autre part à Cduse des problèmes de mesure statistique;

b) Les migrëtions ext~rieures sont saisies par les comptages auX frontières ou
les demandes de permis de séjour. Dans le cas de Madagascar, cette observation
est facilitée par la condition insulaire du pays

c) Les migrations intérieures peuvent être étudi~es à l'aide des listes ~lecto­

raIes, ou par la comparaison des résultats de deux recensements, ou lors des
enquêtes par sondage.
Pour ces dernières, les déplacements temporaires sont saisis soit directement
(distinction entre résidents présents, résidents absents, et visiteurs), soit
retrospectivement en demandant les résidences antérieures ; les migrations
proprement dites (?) sont s~isies par le lieu de naissance, (ou l'ethnie et le
lieu du Tombeau familial à Madagascar).

3) Les facteurs des migrations

a) La "mobilité" ou tendance ~ se déplacer
b) Le sexe et l'âge
c) Le mariage
d) Les conditions économiques des régions de départ et d'arrivée
e) Les législations
f) La réligion et les facteurs socio-culturels.

4) Quelques exemples

a) Madagascar : statistiques pr8c~ses

b) France : forte immigration
c) USA
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1) Taux d'accroissement

Sous l'effet du mouvement naturel (naissance, déc~s) et des phénomènes migra­
toires, l'effectif d'une population êvolue dans le temps. La vitesse de variation
de cet effectif est mesurée par le taux d'accroissement obtenu en rapportant la
variation de l'effectif à la population moyenne.
Ce taux d'accroissement (brut) est la somme du taux d'accroissement naturel et du
tauX d'accroissement par migration.

.. N - D

P
m

+ l - E

Propriétés :
,

2} Modèles de population

a) Population stationnaire : c'est une population où le nombre annuel de nais­
sances est constant et la mortalité par âge invariable.

son effectif est constant, ainsi que le nombre annuel de déc~s ;
sa structure par âge est invariable ,
le taux de natalité (égal au taux de mortalité) est égal ~

l'inverse de l'espérance de vie à la naiesance.

b) Population stable 1 c'est une population soumise ·à une mortalité selon l'âge
invariable et où le nombre annuel de naissances varie à un taux constant :.

Propriétés 1 - son effectif varie à un taux constant r ;
- les taux de natalité et de mortalité sont constants ;
- la structure par âge est invariable.

c) Théorème : une population quelconque soumise à des lois invariables de fécondit~

et de mortalité tend vers l'état stable associé à ces lois.

3) Reproduction

A c8té de la notion dt accroissement, on introduit la notion de remplacement de
génération. Le taux brut en donnait déjà une idée en l'absence de mortalité.
Pour tenir compte de celle-ci. on définit le taux net de reproduction 1 c'est le
nombre moyen de filles mises au monde par une promotion de femmes prisee à la
naissance.•

R = 0,488 E Sx fx
50
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4) Histoire et perspective de la population mondiale

a) Les populations anciennee

Une population 1--

ne sachant pas lutte% efficacement contre la mort
exempte de "grandes catastrophes"
ayant un minimum de ressources économiques
ne pratiquant pdS la limitation des nais~ances

a un taux de natalité de l'ordre de 40 à 45 %0 et un taux de mortalité de l'ordre
de 30 à 35 %0, soit un taux d'accroissement naturel de O,S à 1,5 %. De tels taux
n'ont jamais été observés dans les populations anciennes. Ce~i essentiellement à
cause de trois fléaux qui provoquaient soudainement des pointes de mortalité 1

les famines
les épidémies
les guerres

b) La rrance à partir da 1750

Cet équilibre ancien est perturbé pour la premi~re fois en frdoce oD dès la
2ème moitié du XVIII, les pratiques contraceptives sont largement répandues et
entraînent une baisse sensible de la natalité. D~ plus la mortalité commence à
re~reiner à partir du début du XIXe siècle (la 1ère vacc~tion de Jenner date
de 1796, lés découvertes de Pasteur de 1856).

c) L'Europe à partir de 1850

La baisse de la mortalité en Europe commence à la m~me époque qulen Frdnce,
mais la baisse de la natalité ne s'y produit qu'environ 100 ans plus tard. Ce
décollage aura de grosses conséquences sur les situations démographiques res­
pectives de la France et des autres pays d'Europe à la veilla de la première
guerre mondiale.

d) Le Tiers-monde

On n'enregistre pratiquement pas da changements dans la mortalité des pays
du Tiers Monde avant le début du XXe siècle, mais la baisse observée est Bans doute
très rapide apr~8 la deuxième guerre mondiale. Quant à la fécondit~, elle a proba­
blement peu changé, et doit être encore à un niveau peu différent de la fécondit&
naturelle •. C'est ce décrochage entre le6 niveaux de la mortalité et de la natalité
qui est à l'origine dellltexplosion démographique ll •

e) Perspectives (voir tableaux en annexe~._
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L'établissement da pe~pectives de population est l'aboutissement logique de
llanalyse démographique. Elles sont n'cessairee à la planific~tion et intê:••ssnt direc­
tement certains services (Affaires culturelles, emploi, armé., urbanisme•.~ •• ).

La phaes le plus importants de l'êtabliesement de. perspectives est le choix des
hypothè&es. Le ~este n'est que calculs. Ce choix comporte une 8"alyse démographique très
poussée afin de pouvoir faire des prévisions sur les diverses paramètres qui condition­
nent la situation future 1 amélioration de l'état eanitaire, stabilité du comportemant
procréateur, phénomènes~igratQ!re8••••

Une fois ce. hypothèses formulêee, elles sont misee eou. forme numérique (c'est.
à-dire que les différents tiU~ utiliséa dan. le calcul sont déterminés). L'année de base
étant choisie, l'année terminBIB étant fix~8. !es c~ul. peuvant commenear.

a). On distingue génêrûlement le~ perspectives sens migration des perspeotives avec
lR!grat!on (plus diff1ciles à ,tab1.1%).

~ b}. On distingue aussi J

1) les perspBctiv~s p5r sexe et par ~ge (vo~ ci~pr~)

2) 1e8 perspective. globales êtablies uniquement ~ l'aide du taux d'accroissament,

3) les perspectives dêrivées, déduites de 1) et qui sont le9 parspactives d'effec_
tifs 8col~ires, de population active (globale ou par branche), et las perspec­
ti~e de ménages.

cl. 0" peut aussi distinguer las perspectives selon les hypothèses formulées sur la
f'cendité et le mortalit~ 1 quatre cas sa présentent selon qua l'on associe une
fécondité constante ou variable à une mortalité constente ou variable.

d) !~f!n selon que l'on disposa d'une pyramide année dl§ge par ~é. d'6ge ou .eule­
fQeIlt par groupe quinquennaux, et que l'on opère par "bonds" d'une anné. au par
bonda de 5 ans, trois cas apparaissent.

3) Perspectives p~ sexe et par §g~.

Etudions le cae simple de perspectives sane migration, à fécondité et mortali-
• té constantes, avec une pyramide ennêe d'age par année d'Age, où l'oA procàde par bonds

d'un IiIn.

n.ux étapes sont n~ceBsaires : la calcul des survivants et le C8lcul de. nais.
sences.
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Il se fait à l'aide dee probabilitée dB survie d'annêe en année:

P (x + 1, 8 + 1) ~ P (x, a) (1 - kx J
La population d'~ge Je + 1 en années révolues au 1er janvier de l'annêe a + 1

est égale à la population d'~ge x eu 1er janvier de l'annêe a, multipliêe par le complé­
ment de 1 du quotient perspectif de mortalit~ relatif à cet âge.

D'a~ le table8ude calcul (un par &exe) 1

,------------------ ----------
: Age r 1 - Kx ': P (a) r P (a + 1) 1 P (a + 2) :

,-------1---------------,-------------,--------------,-----------------,
1 0 , 1 - Ka 'P (0, .,) , , 1
1 J fi! !
, 1 t 1 - K1 1 P (1, 8) , P (1, a+1) r ,
! 2 ! 1-K2 'P(2,B)' P(2,a+1) IP(2,8+2) 1
l' 1 r t r
1 x, - Ki( 1 P ()C, e) 1 P (x, a+1) 1 P ()C, a + 2 1
1 trI t 1
1 x. + 1 1 - ~ + 1 r P (x + 1,a)! P (Xt1,8+1) , P (x ..1,a +2) 1
I! ! t , 1--_.---

b) Calcul des .1!.~~~

--_._-----------------

Pour remplir la partie supérieure droite du tableau, il faut calculer lHs nais­
sances au cours des années a, a + 1; a + 2, •••

avec

On peut utilisar la

N (x.a~ .
fx. ". (x,a

sêrie des taux de fécondité par génération

p (x,a) '" P (x-1.a) + P (x=, 1ttJ..)
. 2

•

(o~ N (x,a) repr~sente les naissanc8s de l'année a issues des femmes atteignant
leur xà anniversair~ durant l'année a ; les P représentent le8 effectifs féminins).

D'o~ le tableau de calcul

_._-'-----------_.-._--------------------------
: • t - :' • - : :Age • fx P (x, a) N (x, a) • P (x, a + 1) N (x, B + 1)1-----------:----------:--------------:--------------1-=------------,----------------1.

15 f 15 f ~ (15, a) : N (15, a) 1 f (15, a + 1): N (15, B + 1) 2

: 16 t' 16 ~ (16,a) : N (16, a) f P (16, a + 1)cN (16, 8 + 1) 1

:; f fI:

x : f x P (x, a : N (x, a) : P (x, a + 1) : N (x, a + 1) :

x + 1 f f x + 1 P (x+1,a) : N (X+1,B' : P (x+1 ,a+1 ) : N (x+1, a +1) :i : . :

.._... --------
TOTAL :----:--------:----N-(;'-:

_--=- -J__
N (a .,,: 1')--:

,-----_:_-,----_:
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On fait ensuite "vieillir" ces naissances à l'aide du coefficient 1-kN &

P (0,' a+1 )

,, Et la population totale au 1er janvier de l'année a + 1 est

P (x, e) (somma étendue aux deux sexes)

...

•

R~arq~e 1 Les perspectives à mortalité et fécondité variable se font axacte­
ment de la m3me façon en utilisant pour chaque année des séries fx et

k(x, a) différentes obtenues d'après les hypothèses formulées sur l'évolution de
la mortalité et de la fécondité.

La démographie qualitative s'intéresse à la distribution des caractè­
res intnllectuels, phyaiques et sociaux au sein des populations. Ces études im­
pliquent une liaison étroita avec la génétique, la biométrie, la psychologie et
la sociologie.

1/- Généralités •

Les cellules qui forment le corps humain comprennent dans leur noyau
46 chromosomes, ou minuscules filaments qui portent les facteurs héréditaires
gr§ce aux g~nes qui les composent. Mais les cellules reproductrices ou gamètes
(spermatozoïde et ovule) ne comportent que 23 chromosomes. Ces cellules, lorsqu'
elles s'unissent au coure de la fécondation, forment un oeuf qui porte 46 chro­
mosomes s 23 viennent du père, 23 de la mère. Le développemant de cet oeuf se
fait par divisions cellulaires dans lesquelles les 46 chromosomes sont transmis
à chaque nouvella cellule (mitose). Mais dans la formation des cellules reproduc­
trices se produit le phénomène de réduction chromatique, la division cellulaire
porte alors le nom de mé~ose, et les gamètes qui en résultent ne portent que 23
chromosomes. Le choix de chacun des 23 chromosomes (paternel ou maternel ?) est
u~ tirage au hasard à pile ou face (d'où 2 23 sortes de gamètes).

Les gènes homologues sont les gènes correspondant à un même c~ractère,

distincts selon la modalité du caractère considéré. Ce sont les allèles, appelés
par exemple A et a dans le cas de deux modalités •

2/- Le~caractèreB mendéli~.

a). Définition: Ce sont des caractères ne dépendant que d'un seul gène.

b). Cas où ce gène ne présente que deux allèles A et a s selon les dif---------------------------------------------------fért::lntes combinaisons possibles des deux gamètes, on aura les "gé_
notypes" AA, Aa at aa. Loi de Hardy-Weinberg : si las croisements 8e
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font au hasard, la ~réquence relative des allèles A et a raste constante de géné­
ration en gênération.

Si l'allèle A est dominant, les individus qui auront les deux génotypes AA
et Aa auront le mame phénotype A.

Exemples ,-yeux bleus et yeux noirs
-albinisme
-système rhésus

c. Cas où ce gène présente plus da deux allèles

et D. A et B dominent 0, d'où quatre phénotypes s

exemple dee groupes san­
guins s 3 allèles Ar B,

A. B. AB. O.

tent
sont
père

..

Application s rechercha de paternité.

3/- Le sexe~ et les carac'tères liés au _~~.

L'une des paires chromosomiques est toujours XX chez la femme et XY
chez lJhomme. Dans les gamètes de la femme figurera toujours X, et dans ceux de
l'homme, X et Y en proportion identique.

De plus ces chromosomes sexuels renferment certains gènes qui n'exis­
que dans X, d'autres qui n'existent que dans Y : les gènes propres à X ne
transmis par le père qu'à ses filles, ceux liés ~ Y ne sont transmis par le
qu'à ses fils.

caractère récessif lié à X.

orteils, liê à Y.

Exemples t -le daltonisme,
'-l'hémophilie,
-la palmure des

" " " "

..

J

4/- ~~1L_ç1t~cJCères dépendant de plusieurs gènes.

On parle alors d'hérédité complexe.

Par exemple pour un caractère dépendant de deux gènes ayant chacun deux
allèles A et a et E et b, on Bura quatre sortes de gamètes.

ab, aB, Ab, AB

et neuf génotypes (8sbb, aabB, aaBB, aAbb, aAbB, aABB, AAbb, AAbB, AAEB). Si A
et B sont dominants, on aura quatre phênotypes (ab, aB, Ab, AB).

Exemples t - la longévité
- la couleur de la peau
- le comportement anti-socia1 (crimina1itê)

5/- Les mariages cO~~~Ja~ins.

Ils augmentent la probabilité d'extériorisation des ta~es récessives

Exemple : l'albinisme.
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6/- Les j ume..a~

7/- Le mutation. la.!~~tio~aturell~

B/-Lt~~t.~smis8ibilitédes caractères ac~uis.

9/- Héréditê et milieu'

Ex. s - le tBille~ le poids, •••

Le rêu8site dépend de l'apprêciation des autres s elle est une grandeur de
réputation.

- le sexe
l'8ge

- la dimension de la famille (7)
- l'8ge (ou la diff6rence d l 8ge) des parents (7)
- le rang de naissance (les alnés ont de 110 à 120 chances ds réussir quand

les enfants des autres rangs n'en ont chacun que 100).

3). ~es facteurs géographi,g,ues.

- importance des villes (en France, pr6dominance de Paris)
- inégalités régionales.

4), Lea facteurs sociaux.

• Les origines familiales êlevêes : les 2/3 des personnes avant réussi sont
issus du groupe socialement le plus élevê de la population (cadres, fonc­
tionnaires supérieurs, chefs d'entreprise, professions libérales) qui ne
représente que 5 %de le population'

• le haut niveau d'instruction •

(d'eprès A. Girard "Le réussite sociale" et P. Bourdim et J.C. Passeron
"Les Héritiers") •

"Tous les hommes naissent égaux en droit" maie en fait subsistent un cer..:'
tain nombre de privilêg~~ : la rêussite appartient d'abord à ceux qui sont nantis au
départ des avantages que lBur donne la situation de leure parents. ,

Il existe bien sOr une certaine "mobilité sociale" de génération'en génêra­
tian (exemple de la théorie des trois génêrations le grand-père paysan, le pàra
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instituteur ou facteur, le fils universitaire). Mais cette mobilité est très loin
d'@tre parfaite, et la r~partition des hommes s~lon les différents niveaux de la
hiérarchie sociala est loin d'~tre indépendante de leure origines familiales ou so­
ciales·

Exemple t la transmission héréditaire des professions. '

L'élément moteur de la mobilitê devrait ~tre l'instruction. Il n'en est rien
an fait malgré l'obligation scolaire, la gratuit~, ou la souci de démocratisation.
Et les cae de réussite de personnes issues de milieux d~favorisés, sont un mythe soi­
gneusement entretenu pour masquer l'inégalité des chances.

Par un mécanisme subtil dl apparence démocratique le système scolaire élimi­
na indirectement et discrètement ceux que l'on ne peut décemment éliminer ouvertement
sans contredire manifestement les principes de l'égalité formella entre lea individus.

Les j8UX sont faits très t8t car l'orientation s'effectue en grande partie
au sein et par l'intermédiaire des familles chez lesquelles les modea de vie, les va­
leurs, le9 aspirations sont différentes selon le milieu 1 elles transmettent aux en­
fants un "héritage culturel" responsable de l'inégalité initiale des enfante devant
l'6preuve scolaire et par là, dans une large mesure, des taux in~gaux de réussite.

D'autant plus que l'Ecole ~ppartient à un système culturel (modèles, règles,
valeurs) supposant acquis un certain nombre d'instruments intellectuels ou d'habitudes,
ou du moins favorisant les écoliers appartenant aux classes sociales baignées dans ce
système.

Et finalement en conférant eux in~galit~s culturellee une sanction formel­
lement conforme aux idées d~mocratiquee, le système fournit même la meilleure justi­
fication objective à ces inégalités (et le risque pris avec ce système lui assure sa
pérennité).

( -----------------------------------7
XIII. LES DOCTRINES DE POPULATION-------------------------------------

1/- Avant Malthus.

e). La démographie ne datant que du XIX2 siècle, il n'y avait pas à pro­
prement parler jusqu'alors de "doctrines de population". Cependant certains penseurs
avaient émis des idées sur la quantité et la qualité des hommes.

b). Jusqu'à Malthus, cee auteurs sont class~s en' It etationnarietes lt et "po­
pulationnistes", les deux attitudes étant justifi~es soit par des motifs politiques,
soit peu à peu' par des motifs économiques.
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:Statio~naris":es

1
Populationnistes

l
1 1--- -

M Pol i t i
1 Platon

1 Machiavel 1
1 q UliS

1 t Campanella !

1
0 t··------·-- ------1- -1

T
t Thomas More 1 Jean Bodin

! 1Bruchner , Montchretien..
Economiques Adam Smith Fénélon

l 1 , ,
Rousseau

F 1 1 Mirabeau
t 1 Condillac

5 1 ! ~1oheau

1 1

c) • Citations.

~oJ2 (42B-348) (La République - Les Lois) : "Qu'on prenne garde que le cité
n'ait renom ni de petitesse ni de grandeur, mais qu'elle ait de justes dimensions st
soit une ll •

~ (1530-1596) (La République) "Il ne faut jamais craindre qu'il y ait trop
de sujets ou trop de citoyens, car il n'y a richesse ni force que d'hommes ll •,

•

FénlHon
de répendre ses
il y a d'hommes
bondance ll •

(1651-1715) (Les Aventuree de Télémaque) : IILa terre l")e se lasse jamais
biens sur ceux qui la cultivent, son sein fécond ne peut s'épuiser. Puis
dans un pays, pourvu qu'ils soient laborieux, plus ils jouissent de l'a-

Il Il n'est pire disette pour un étet

•
•

R0l!~~~ (1712.1718) (Le Contrat Social)
que celle des hommes".

Mirabeau (1715-1789) (L'ami des hommes) : "Le premier bien, c'est d'avoir des
hommes, et le second, de la terre ll •

2/- ~althus (1766-1B34)

En 1793, Godwin fait paraître un ouvrage où il soutient que seules l~s institu­
tions humaines sont responsables de la misère et que seule une égale répartition des
biens y porterait remède. Thomas Robert Malthus, jeune pasteur, totalement an désaccord
avec Godwin, publie en 1798 sous l'anonymat un "Essai sur le principe de population et
sas effets sur le perfectiormemant futur de la société". Cet ouvrage suscite des réac­
tions considérables. Malthus voyage et lit pour préciser sa p8nsée, et publie en 1803
une deuxième édition intitulée IIEssai sur le principe de population. Etude de ses effets
sur le bonheur humain dans le passé et le présent. Suivi dG6 projets da l'Auteur en vue
de supprimer ou diminuer à l'avenir les malheurs causés par ce principe". Quand il meurt
en 1834, l'Essai en est à sa cinquième édition.

La démarche de Malthus est la suivante : deux questions su posent :

1/- Quelles sont les causes qui ont fait obstacle jusqu'ici au bonheur des hommes?

2/- Est-il possible dans l'avenir de supprimer ces causes?
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La r~ponse donnée par Malthus à la première question est "la tendance cons­
tante qui se manifeste dans tous lRS Gtres vivants à accroître leur espèce plus que ne
le comporte la quantité de nourriture qui est à leur portée". En effet Une population
double tous les 25 ans (exemple de l'Amérique du Nord) alors que la production des moyens
de subsistance ne suit qu'une progression arithmétique. Pour supprimer cette discordan­
ce,il faut ralentir le rythme d~accroissamant des populations : ceci est possible soit
par les souffrances (guerres, épidémies, ••• ), soit par la vice (les pratiques contra­
ceptives), soit par la contrainte morale (célibat, continence dans le mariage), eeul
moyen admis par Malthus. Et c'est auX "classes inférieures" qu'il revient de limiter
leur descendance J ceci sera obtenu à l'aide de mesures politiques (suppression de la
loi sur les pauvres, ••• ).

Qu'en a-t-il été dans les faite, de cette doctrine? On peut parler d'un~i­

pIe échec • c'est en France et non Angleterre que dès le début du XIXè siècle les des­
cendances furent limitées ; ce sont surtout les classes aisées qui y parviennent ; et
c'est par le "vice" que ce résultat est atteint.

Après Malthus seront class~1! "malthusiens" ceux qui soutiennent se doctrine
(Ricardo, Stuart, J-B. Sey.... ) et "anti-malthusiens" ses adversaires (Sismondi, Prou­
dhon, Fourier••• ).

Marx, après les socialistes, critique la doctrine de Malthus. Pour lui, la
surpopulation n'est que le fruit de la propri~té privée: il n'y a l'aB de loi de popu­
lation générale mais une loi propre à chaque mod~ historique de production.

La masse du capital se divise en "capital variable" qui sert à l'achat de la
force de travail, c'est-à-dire à la rémunération de la main-d'oeuvre, at en "capital
constant" destiné à l'achat des moyens matériels de production .. Or la quantité de capi­
tal constant augmente continuellement relativement plus que le capital variable, ce qui
revient à dire que la demande de main-d'oeuvre est moins élevée que l'offre: une par­
tie des ouvriers reste donc inemployée, d'où l'effet de surpopulation relative. Cet excé­
dent de population ouvrière inutilisée constitue "l'armée de réserve" des travailleurs 2

"en produisant l'accumulation du capital et à mesure qu'elle y réussit : la ~lasse sa­
lariée produit donc ,~lle-même 19s instrum~nts de sa mise sn retraite et de sa surpopula­
tion relative. Voilà la loi de population qui distingue l'époque capitaliste ot corres­
pond à son mode de production particulier". La r~volution socialist8 mettra un terme à
cette situation ..

Engels est aussi violent qua Marx. Puis Rosa Lux~mbourg .. En 1947, à la naissan­
ce dG la Commission de la Population de 110.N .. U.. , les représentants soviétique et
yougoslave affirment la m~mB position. CGpendant à partir de 1962-1963 cotte position
se nuança. La ChinG eut 8l1e aussi une position "orthodoxe" jusque vors 1953. Et vers
les années 1956, il y fut avancé que la surpopulation n'est pas un problème propre aux
société. capitalistes, et que les Chinois, s'ils ne sont pas trop nombreux, s'accrois­
sent trop rapidEment. A partir de 1958 il semble que l'on en soit revenu au moins offi­
ciellement à l'orthodoxie marxiste.
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4/- h~~glise Catholique.

Le "Croissez et multipliez et remplissez la terre" de la Geni!!se se rL~trou-

ve en substance dans la plupart des religions primitives. Les débuts du christianis-
me sont marqués par la valeur accordée au célibat, à la continence, à la chasteté (le
mariage est considéré par Saint-Peul comme un pis-aller, la continence dans le mariage
est encouragée). Mais l'Eglise reste cependant populationniste. Elle est toujours atta­
chée au respect de la vie depuis la concp-p·aon et BU respect de la fécondité : "tu ne
tueras point l'enfant par avortement et tu ne l'assassineras point une fois né" (tiré
du premier cathécnisme connu, datant de 90). Enfin l'acte conjugal n'est jugé "licite"
que s'il Bst accompli de manière à favoriser la procréation.

L'évolution des mentalités n'a été accompagnée que d'un changement beaucoup
moine net dan!! l'enseignement des Papes t "Casti Connubri" (Pie XI, 1930) ; "Allocution
au" Sages Femmes" (Pie XII, 1951). "Mater et Magistra" et "Pacem in Terris" (Jean XXIII,
1961 et 1963), "Populorum Progressio et "HumanoB vivae" (Paul VI 1967 et 196B) ont peu
à peu précisé la position de l'Eglise qui n'admet que les "moyens naturels" (c'est-à­
dire essentiellement la méthode des températures). Quant auX politiques démographiques
destinées à combattre le sous-développement, elles sont rejetées au profit de l'augmen­
tation des subsistances •
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ANNEXE 1

Source: sauf mention contraire, Annuaires Démographiques de l'O.N.U •

1) Données globale~~~~

--_._----------------------_...._---_ .._-_ .. _. ------------

REGION

PopulationJ 1
(millions) 1 Superficiel

(1967) :(mille km2):

1 !

Densité
(1967 )

: Pour la période 1960-1961 :

1 -Taüx-dë-ï-Taüx-dë-T--raüX---,
1 natalité Imortalitéld'eecro~1

1 ('foc) 1 (%0) IsemBnt(~l

I----------------------I-----------I-----------!------~---I----------I---------I---------!

!
Afrique 328 30 313 11 46 22 2,4 ' J

t
f Amérique du Nord 220 21 515 10 21 9 1,4 r
1 1
1 Amérique Latine 259 20 574 13 40 12 2,9 f
1 1

:; 1 Asie 907 21 530 69 38 1B 2,0 1
1 r

Europe(moins l'URSS) 452 4 929 92 19 10 0,9 f
1

Ocêanie 18 Cl 511 2 26 11 2,0 !
1

U R 5 5 236 22 402 11 21 7 1,4 1
I~---------------------I-----------,---~-------I----------!------~--~------~-I-~---___ I

TOT ALI 3 420!135 774 1 25 1 34 1 15 1 1,9 1
1----------------------------------------------------------------------------------------1

1920 1930 1940 195D 1 1960 1965 ~

!----------------------I-----------I-----------I----------I----------l---------!---------I
Afrique 141 164 191 222 277 310 1
Amérique du Nord 117 134 144 166 199 214 {.. AmêriCJuB Latine 91 108 130 163 213 246 !
Asie 966 120 244 381 660 1 625
Europe (moins l'URSS~ 329 355 380 392 425 444
Océanie 1 9 10 11 13 16 18 ••
URS 5 1 158 179 195 180 214 231

1----------------------1-----------1-----------1----------!----------I---------I---------f
1 TOT A L 1 1 811 1 2 070 1 2 295 1 2 517 1 3 005 1 3 285 r
1----------------------1-----------1-----------1----------!----------I---------I---------I



_.... _ ..... ----~. --_.- ----.... ---- ~-_._-

I.1.I.e,. __L_~•.. p_a.Y1L-l8.s_ 'p-'ll'~. .p.-e~pl-é~ / (Estimation BU milieu de l'année 1967)
(Pay~ de plus de 30 millions d'habitants)
(Popul~tion en millions)

.i (continentale)1 Chine 720
2 Inde 511 12 Italie ~a

~
\ 3 URS S 236 13 France 50

4 USA 199 14 ~1exiquB 46
5 Indonésie 110 15 Viet-Nam 31
6 Pakistan 107 16 Philippines 35
7 Japon 100 17 Turquie 33
8 Brésil 86 18 Thaïlande 33
5} Nigéria 61 19 Espagne 32

10 Allemagne fédérale 59 20 Pologne 32
11 Grande Bretagne 55 21 RAU 31

._--_._- ._-_._--_.... -_._----
DlliJ.:.es pays les moin!!l_ "p"r;.~o lés 1 (Estimation au milieu de l'année 1967)

(Pays de mains de 500 mille habitants)
(Population en milliers)

1 Vatican 1 10 Sikkim 183
2 Andorre 14 11 BahreÏil 195
3 Saint Marin 18 12 Islande 200
4 Liechtenst:,in 20 13 Barbade 246
5 Monaco 24 14 Malte 319
6 Qltar 75 15 Luxembourg 335
7 Iles Maldives 103 16 Gambie 343
8 Samoa Occidental 135 17 Gabon 473
9 Oman 136

1 Bostwana 1,0 1 Monaco 16 107
2 Libye 1.0 2 Singapour 3 367
3 Mauritenie 1,1 :3 Vatican 2 273
4 MongoLie 1,3 4 Malte 1 009
5 Australie 1,5 5 Barbade 572
6 Oman 1,6 6 Ile Maurice 407
7 Gabon 1,8 7 Pays Bas 375
8 Islande 1,9 B Formosl!I 365
9 Canada 2,0 9 Iles MaldivB~ 346

10 République Centrafricaine 2,3 10 Bahrein 326
11 Belgique 314
12 République de Corée 302
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~U~sation /

Source : Il Afrique Noire, Madagascar, Comores ••• Démographie comparée"

91

350

125

TOT A L

REGION

Asie (sauf Japon)

Amérique Latine

Europe du Sud

1 Nombr:~ de 1Population des f Population dm rPourcentage t
t villes' 1v i11 es( millions) ! pays (milli ors)! de popula- 1

I------------------------------!--------------!----------------! -------------1-----------11 !! 1 ! 1
Afrique 11 1 22 1 278 8'

1 1 r
1 155 r 561 10 1
! J
'32 145 22!
1
! 55 213 26
1 Il!

1---------··---- 1--------------- 1------------- 1---------- r
1 1 1 f
1 627 264' 2 203 , 12 ,

! 1 t
+-----------....--.-------------- 1-------------- !---------------! --------...---... 1----------1

1
URSS. Océanie, Japon 314 11 0 323 34 1

1
Europe 253 97 280 35'

1 t
1 Amérique du Nord 191 103 199 52 1
1 t

1 1--- ----------f--------------.-I-------------l~----------t
1 Tot a l r 758 1 310 , 802 1 39 J

!------------------------------I--------------!----------------I-------------I-----------~
1 1 1 1 l ,
r ENS E M BLE 1 1 395 t 514 '3 005 1 19 1

1 1 1 1 1

-------------"----------------------------------------------------------------------~--~--

2) !-..etS_~li.~':I~.J?!~~A~. .1._m.~!.l..i;.o_n.s••d' h..a..t~iJ;~J.en milli~}

1 New York 11 410 9 Moscou 6 507
2 Tokyo 11 DOS 10 Sao Polo 5 3BJ

.~" 3 Buenos Aires 9 non 11 Bombay 4 902
4 Londres 7 914 1-2 Calcutta 4 165
5 Parie 1 369 13 Philadelphie 4 690
6 Shanghai 6 900 14 Le Caire 4 219
7 Los Angeles 6 789 15 Detroit 4 060
8 Chicago 6 732 16 Rio de Janeiro 4 031
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.._~-_._._- - ~. _..._., ...-- . --_ ..... _......._------ .. __._------ ------
L.Y_L_l:..~~_..e.~8,._oA.,1..a..na.~B).:i:t.ê .B_s_t...1a p1u,s fO,r.t,e. et 1.a. ..m,~j:.r!.s_ f.l?rteJ

-c' n Taux de nata~ ( ;?a)

1 Guinée 62 1 Hongrie, 14,5
.' 2 Mali 61 2 Luxembourg 14,8

3 Cote d'Ivoire 56 3 Allemagne de l'Est 14,8
4 Togo 55 4 Bu1gade 15,0
5 Nigeria 55 5 Belgique 15,2
6 Dahomey 54 6 Suède 15,5
7 Haute Volta 53 7 .Tcheeo91ovaquie 15,6
a Niger 52 8 Pologne 16,3
9 Ruanda 52 9 Malte 16,5

10 Soudan 52 10 Finlande 16,5
11 Zambie 51 11 France 16,8
12 Ghano 50 12 Allemagne Fédérale 17 ,3
13 Kenya 50 13 Autriche 17,4
14 Birmanie 50 14 URS S 17,4

2) TaY..~.tJ.~u.Ld..~_~e..e.rod4P..tiC!!l

.. 1 Mali 3,B 1 Hongrie 0,9
2 Nigéria 3,7 2 Japon 1,0
3 Philippines 3,5 3 Bulgarie 1,1..
4 Guinée 3,5 4 Luxembourg 1,1
5 Togo 3,5 5 Grèce 1,1
6 Zambie 3,5 6 Suède 1,1
7 Maroc 3,4 7 Suisse 1,1
8 Guatemala 3,4 8 Allemagne (Orientale) 1,2
9 Jordanie 3,4 9 Roumanie 1,2

10 Pakistan 3,4 10 Tchecoslovaquie 1,2
11 Albanie 3,4 1'1 Allemagne (fédérale) 1,2

.'

\



.. -...-----. --.... - .. _._... - .' .. .. ....... __ ... _ .... ___ &u._o_ ~_ ..... ____.. ___ 5
LS~J I..~I!la. P.~s. .où la mortalité est la plus..fo.~e.e.t. .l.§! !1L0.?--ns f..~.iY.. ...

1) Taux b;,u_t..~__~o~.li.j;! (%0)

1 Guinée 40 1 formose 5,5
2 Birmanie 35 2 Singapour 5,5
3 Haute Volta 35 3 Isratil 6,3
4 Cete cl t Ivoire 33 4 Jordanie 6,7

~
5 Tchad 31 5 Islande 7,1
6 Centrafrique 30 6 Canada 7,3
7 Gabon 30 7 URS 5 7,6
8 Mali 3D 8 Pologne 7,7
9 Togo 29 9 Pays Bas 7,9

1D Mauritanie 28 10 Ceylan 8,2

2) .!s..uXAEt _1Jl2..:r:.t.ê...1At...Un.1'antile (9:.0)

1 Zambie 259 1 Suède 12,6
2 Bi:x:manie 250 2 Japon 13,3
3 Gabon 229 3 Islande 13,7
4 Guinée 216 4 Pays Bas . 14,7
5 Sikkim 208 5 Finlande 15,0
6 Niger 200 6 Norv9ge 16,8
7 Centrafrique 190 7 Danemark 16,9
8 Tanzanie 190 8 france 17,1

.J 9 Mauritanie 187 9 Nouvalle Ze1ande 17,7
10 Haute Volta 182 10 Suisse 17,8
11 LeBotko tA1 11 Australie 18,2

t

3) Esp8.~a.'2~_.•~_'!!~~-.n_a.-is.9.a_'1c.e .•(e..'l2..'1"-é.~)
Hommes femmes

1 Guin60 27 1 Suède 71,6 75,7
2 r~ali 27 2 Islande 70,8 76,2
3 Birmanie 31 3 Pays Bas 71,1 75,9
4 Haute Volta 32 4 Norvège 71,0 76,0
5 Tchad 32 5 Danemark 10,2 74,7
6 Haiti 33 6 Israël 70,5 73,2
7 Centrafrique 35 7 Suisse 68,7 74,1
8 Gabon 35 B france 67,8 75,0
9 C8te d'Ivoire 35 9 Grande Bretagne 68,1 74,2

10 Togo 35 10 Australie 67,9 74,2

,\

t
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L_YJ..I.J. L_~~ ..'p'e~s _f!J.a_c.c.r-o.i.§l.9.8D.t.. _n."!.t.~.re~l;.ern.B!'..tk~.;LY.itft _e~. J!3__"l.q,;'ll.S-E..t~tj

1 ) Taux ~.~~t~~~m~~turel (en %)
\"

1 Ruanda 3,8 1 Allemagne de l'Est 0,2

~
2 Venezuela 3,B 2 Luxembourg 0,25
3 Costa Rica 3,6 3 Belgique 0,3
4 Mexique 3,4 4 Hongrie 0,4
5 RAodésie 3,4 5 Autri.che 0,4
6 t'Jicaragna 3,4 6 Gabon 0,5
7 Equateur 3,4 7 Suède 0,5
El Soudan 3,3 8 Tchecoslovaquie 0,6
9 El Salvador 3,3 9 France 0,6

10 Thailande 3,3 10 Bulgarie 0,6

2) T~net. ..9..~~eQrc!'dlJctt~n.

1 Côatii Rica 2,7 1 Hongrie D,B
2 Ile Maurice 2,5 2 Japon 0,9
3 Malaisie 2,4 3 1. •• ' Bulgarie 1,0
4 Panama 2,3 4 Grèce 1,0

'~
5 Maroc 2,3 5 Yougoslavie 1,1
6 SenegaJ. 2,1 6 Suisse 1,1
7 Togo 2,1 7 Suède 1,1

.. El Dahomey 2,1 B Italie 1,1'
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1) Evoluti
d
Ql1l?.a.ssé.e

Souroe ."l7althus et les deux l'Iarx" (A. Sauvy)

~----~~--~~-~---~----~~---~~~-~--"~-~~~~~~~---

J
t Effectif Aoorcissement J

Année t (millions) annuel 1
1 moyen (%) 1

I~~~~~---~-~I--~--~-~--------~r~~~-----~----~~r
t t [ 1
l 1 t 300 [ 0,01 1
1

1
1 1

1 1000 340 [ 0;01 !
1 1650 t 545 t 0,30 t
1 1750 1 128 1 1
1 1 1 0;45. t
t 1800 1 907 1 0";55 1
J 1850 r 1 1
1 1 1175 1 °t-64 t
1 1900 t 1610 1 0;60 t
1 1 1 1
J 1920

1
1820

1 1~·OO 1
1 1930 1 2015 t 1;1 1

• 1 1940 1 2249 1 1
J 1 1 f;1 1
1 1950 1 2509 1 1;8 J

'. 1 1960 1 3005 1 t
[ 1 1 1;8 t
1 1965 1 327.5 1 1
1 [ 1 J...------..--.-_--.....-..............--....-.........-...--...--...... . ... -_...----------.-........

2) Rroje..ot..ions de t'_o_ N,p.
Souroe 1 "Perspeotive d'avenir de la population mondiale" (O.N. U.)

~-------------------~---------~----~----------------------~

Année -t:~!P othè s e 1no,

t 1 Forte 1 lIoyenne 1 Faible 1
1~-----------r~--~--~--l-~---------~-~l--~---~-~~---1
[

1970 1 3660 [
3590 1 3540 1

1 [ 1 1 1
1 1975 t 4070 J 3940 1 3840 1
1 1980 1 4550 1 4330 f 4150 1
1 t 1 1
J 1985 l 5100 t 4750 1 4460 t
1 1990 1 5690 1 5190 1 4780 1
1 1 J 1
1 1995 1 6330 1 5650 1 5110 1
1 2000 J 6990 1 6130 J 5450 1
1 1 1 1 1
~------------~--~-----~------~-----------------------~----
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3) Prol,eoti..onyar r~2.np.. (hypothèse moyenne)
(O.N.U.)Souroe t Perspeotive d'avenir de la population mondiale"

a) Effeotifs (en millions)......--.....-....-
~------~--~--~-~----------~---"~-~----~--~~----------~

Région 1970 ! 1980 f 1990 1 2000
f~--~-~----~ ~-·--~I~----.I~-~-f. ·--.... 1..-------..... 1
1 Afrique t 346 1

449
1 587 1 768 1

t J 1 1 1 1
1 Amérique du Nord 1 227 1 262 1 306 r 354 1
1 Amérique Latine 1 283 1 378 1 498 1 638 1
t r 1 1 1 1
J Asie 1 2 017 J 2 461 t 2 950 1 3 458 t
1 Europe (moins l lt1RSS I 454 1 479

1 504-
r 527 1

1 1 1 1 1 J
1 Ooéanie f 19 1 23 1 '27 r '32 1
1 URSS 1 246 f 218 ! 316 J 353 1
1 • 1 1 1 1 r.. , • . .. •1 1 3 592 1 4 330 t 5 188 1 6 130 1
1 Total •••.•.•• 1 1 1 1 1
-~---~------~-------------~~~~-~ -~~------~-~-

-------_.._-----------------........-....-------.........-....-..--
Bégions 1 Régions peu 1 1

1 Année J ~~~!2~E~!!L 1 _~V~~EE~!!_ t ~ot~l 1
1 115Opulation! %~OPura.tionl. Dl 1(mJ.lb.ons)!

! (millions) 1 0 1(millions) 1 fi 1 1
I~-~~~l~~----!-~~l~~---~~~I~-~I---~---~~r

---...............-.---.--1
1 Variantes uti- 1
1 li9éGS J

1920 1
1930 1
1940 1
1950 1
1960 J

614 1 36
759 1 37 J
822 1 36 1
858 J 34 1
976 1 33 1

1 181 64 1
1 311 1 63 1
1 474 1 64 1
1 658 1 66 1
2 022 1 67 t

1 861
2 070
2 296
2 516
2 998

1

: Uoyennes
1

1970 1
1980 1
1990 1
2000 1

1 082 1 30 1
1 194 1 28 1
1 318 1 25 1
14411241

2-510 70
3 136 1 72 1
3 869 1 75 t
4 688 1 76 1

3 592 . 1
4 330 1
5 187 1
6 129 1

I-~-----~~----t~~---l---~-----~l---~I--------~I----I~---------J

..

Forte pour les 1
1 régions dévelopl
1 pées, faible J
1 pour les région.
1 peu développéesl

1970 r
1980 J
1990 J
2000 1

1

1 102 31!
1 245 1 29 1
1 402 t 28 1
1 574 1 27 1

r 1

2 475 69 3 577
2 994 1 71 1 4 239
3 550 1 72 1 4 952
4 155 1 73 J 5 729

1 1

f
1
1
1
1

Faible pour lest
1 régions dévelopl
1 pées, forte pr.l
1 les régions peul
1 développées. 1

1910 1
1990 1
1990 1
2000 1

1

1 070 30 1
1 153 1 26 1
1 234 J 22 1
1 293 1 19 1

1 1

2 557 70 1
3 306 1 74 1
4 288 1 78 1
5 420 1 81 J

! 1

3 627
4 459
5 522
6 713

~------~--------------~---------~--------~--~----------~----~~
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[;(-=~u2:s fl2îûiIëà-d~mogra.P!lis..ue.!. 'air l!a(i~:c:a!]

1) I!éaultl\t s de l 1enSI.ul~e de 1J.§6
- Population totale 1 6 200 000 - Densité t 10,5 hab.jkm2
- Répartition par sexe et par ~ge J

-~---~----------------------~-~~------------~-----~
1 Effeotifs absolusl Répartition
J (milliers) 1 en 0/00
1~~~---.----~~-1~~-~~~~~---~1

1
Group0

d'Age
S 111 S FIS n S F

1..........-------................ J..........------1.. -~---r.......--............... 1-- -------1
1
1
J
1
1
1
1
1
1
1
1
1
1
t
1

o - 4
5 - 9

10 - 14
15 - 19
20 - 24
25 - 29
30 - 34
35 - 39
40 - 44
45 - 49
50 - 54
55 - 59
60 - 64
65 - 69
70 et +

J
1
t
J
1
1
1
t
1
1
1
1
1
t
1

581 1 565 1
462 t 454 r
391 1 318 1
281 1 295 !
226 1 244 2
198 1 211 r
171 1 184 t
151 t 162 1
130 t 141 !
110 1 123 1
93 1 101 t
77 t 90 1
59 J 74 1
41 1 54 t
78 1 75 J

94 t
75 1
63 r
45 1
36 1
32 t
28 t
24 1
21 1
18 !
15 t
12 1
10 1
7 1

12 1

91
73
61
48
39
34
30
26
23
20
16
14
12
9

12

1
1
1
J
r
1
J
1
1
1
1
1
1
1
1

'0,)
J.......-----------1-----1--------1..............-....-1 ......··...--.......... 1

TOTAL 1 3 049 3 151 492 508
J. 1 • • ------~ ....-,:.! ......-----...... 1..........-...--... t--.....------1........-..--..........-1
J E;lsemble 6 200 1 1 000 1

..

~-~--------~------------------------------~~--- ....------
- Rapport de masoulinité 's 97
- Taux de soolarisation : 53%
- Pouroenta~e d'illetrés chez les plus de 15 ans 1 61%
- T,ype d'activité 1 17% d'inaotif~ (10% ohez les hommes, 24% oham

les femmes)
- Parmi les aotifs, 94% des hommes et 91% des femmes sont employée

dans l'agrioulture.
- Taille moyenne des ména.ges 1 5,25
- Natalité, fécondité 1 ..

- Taux de natalité. 46 0/0(>
- Taux de ftScond1té: 200 0/00_
- Taux brut de reproduotion : 3,3

- }'1ortalité J

- Taux de mortalité 1 24 0/.00
- Ta.ux de mortalité infantile 1 102 0/00
- Espérance de vic à- la naiosa.noe, 38 ans

- Aooroissement naturel 1

- Taux d1accroissement i 2;~ %
- Taux net de reproduotion J 1,~
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2)'y~~~

a) Villes de plus de 100 000 habitants en 1960 r
-~---------~-----~--~~-~-~------------~

1 ville ~ Tananarive J 250 000 habitants
eoit ~~ de la population totale du paye.

b) Evolution "des oontres de plue Qe 10 000 habitante-----....--------------....-.......-........----.....-....- ..-.._--~
SourDe l "Afrique Noire, Uadagasoar, Comores••• Démographie oomparéeu

t J Nombre! PopulattonlPopulationl Pourcentage J
1 Annéel de Ides oentreel du paya Ide population 1
J loentresl(milliers) "J (milliers) 1 urbaine 1
1~-~-~J~~-l-~~-~I~~ - ..~I--~~~-"~~I

1920 i 8
1930 1 8

1940: 8

1950 1 10

1960: 14

142
202

280

429
671

3 500

3 100

4 000

4 600

5 500

4
5
1

10

12

----------..-.---...-------....------......._I__..-..._-~....-
0) Centres de plus de 10 000 habitante au 1er Janvier 1968

~--------------------~~------------~-~~--~--~---

Source 1 lfunographies de Soue-Préfecture

•

"

-----~----~------~----~~--~-
1 Tananarive ••••.•.•• 1 342 485 J

: Ta.I:1atave ,••.•.••.••• ~ 53 113 ~
1 Uajunga. 1 41 654 J

: Fianarantsoa •••.••• : 45 190 ~
1 Diégo-Suarez ••••••• 1 4j 991 1

~ Tuléar : 33 842 :

1 Antsirabe ••..•••••• 1 29 914 1
: Antalaha : 18 083 ;
1 Ma.nakara ••••••••••• t 17 567 1

: Ambositra. •••.•••••• : 15 127 ~
~------~~----~~~-~--~~-~---~-~-

-...-----..........._----_.....-----....-.........--
1 Morondava ••.••••••• 1 15 032 1
1 1 J1 1tarovoay •••••.••••• 1 14 900 1

1 Ambatondraz&ca ••••• 1 14 291 1

; Uananjary : 13 019 :

1 Fort-Dauphin ••••••• 1 12 671 1
1 1 1
J Ambalavao t 11 141 t

1 Farafangana •••.•••• 1 10 753 r
1 L 1
f lioramanga. ••••.••••• 1 10 706 1

1 Soaumav •••••••••••• 1 10 564 t
1 1 1
1 Ambatolampy ········f 10 504 1
-------------"~-~--~-~---~-



1) Répaptitio=n je la populatl.op fran..x.~i.B.!....Ra.r sexe et. par. !S$
!.B.. 1er J~n.vier :l;261.

Souroe r Bulletin mensuel de Statistique.

1 Effeotifs (en milliers)
1 Groupa I~---~~~~~-~~--~----~--,--_··_·--l
1 d'!ge Sexe masoulin 1 Sexe féminin ,1
r...............-..........---.- t.. .- p 1% ........ - ..-----1 ...........--_ ••- · ··1
1 0 _ 4 t 2 163 1 2 077 1
1 1 1 1
1 5 - 9 1 2 107 1 2 032 r
1 1() ... 14 t 2 097 1 2 025 1
1 1 1 1
1 15 - 19· 1 2 211 1 2 108 t

1 20 _ 24 1 1 756 1 1 610 1
1 t J t
1 25 - 29 1 1 598 1 1 405 1

: 30 ~ 34 ~ 1 105 : 1 573 :
1 35 - 39 t 1 721 1 1 665 J
1 40 _ 44 1 1 657 1 1 661 1
1 1 1 1
J 45 - 49 1 1 234 r 1 265 1
t 50 _ 54 1 1 186 1 1 263 1
1 r 1 1
1 55 - 59 1 1 338 1 1 463 t
t 60 _ 64 1 1 224 1 1 408 1
1 1 1 r
1 65 - 69 1 975 1 1 253 t
1 70 ... 74 1 601 t 1 029 1
1 1 1 1

. 1 75 - 79 1 400 t 759 1
t 8b _ 84 J 211 1 474 1
lit ,
1 85 - 89 1 86 1 211 J

1 90 et plus 1 24 1 69 1
l , 1 1
1 1 '---1 1
1 Total •••.• , 24 300 1 25 350 1---------...-..._......_-...---......._-----.....-----..-------..-.-......-~

11

..
j

1

"

[1aux de natalité ••.•.••.•••••••• '•
Taux de mortalité ••••••.••••••••• "
Taux d'aocroissement naturel •••• "
Taux de mortalité infantile ••••• 1
Solde des mouvementa migratoires 1
Taux d'accroissement •••••••••••• 1

17,.4 '0/00

101.6 0/00

°1.68%
21,0 0/00 .

+ 165 000 (taux
1;02%
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3) Population aotive ayant un emploi selon le sexe et l'aotivité ooll~otiTe
(en 24 groupes). '

Souroe r Annuaire statistique de la Franoe 1966
Unité 1 millierr--.....--.------......---..---..------..-..--..--....-........................-.-r ..... ...-.........-_......-..--.--.

, ActlJ.
l
·vitt ~ tl_._.~_---1.2...5.._L___ _ 1 2 6. 2 ..' '1

;.....~ ~.2!!_--._-'_f_JI-.-.+_.-..E. 1 _. T. t- H __ 1 F _.L, ~. ;1

! Bêche, forats, agri-: t 1 t 1 t 1
: cultures •.••••••••••• 1 3 312 : 1 824: 5 196 : 2 618 i 1 272 ~ 3 890i
1 ninas de charbon ct 1 1 1 lit· 1
1 asoimilés ••••• • •• • •• • 1 264 1 5! 269 1 200 1 4 1 2041
f Industries oxtro.cti- 1 l , , l , 1
t vos divers es '••••••••• 1 111 t 4 1 115 1 105 1 4 1 109 t
1 Pétrole et carburants t 25 t 3 1 28! 36, 7 1 43 1
1 Eau-Gaz-Eleotricité••• 1 119 J 16 1 135 1 126! 23 1 149,
1 Uéto.llurgie, travail 1 1 l , t ) t
! dos métaux ••••••••••• 1 1 628 1 292 1 1 920 t 1 938 1 418 1 2 3561
1 Verre, Céramique, lit J 1 1 1
1 matériaux do constr••• 1 145 t 32 117' 110 35 205
1 Batim. et Trav. Publ •• 1 1 210 1 49 I( 1 259 l, 1 513', 66 1 1 519'

Ch' . t h 221 101 322 261 114 1 315)J 1mle ,caou c ouc•• ( 1 1 1 1 1 1
1 InQustrios aliment •••• 1 313 1 161 1 540 , 311 1 114 551
t Toxtilco ct assimilés. 1 280! 352 J 632 t 241 1 290: 531 1

1 Habillement et _11_ ... 1 81 1 310 1 457 l ,75 t 308 1 383
1
•

Cuirs ct peaux ••••••• 1 150 1 89 239 111 87 19811 Bo' bl t 201 32 1 239 1 201 1 39 1 24~1 lS, alI'GU emen • •• • 1 1 lit l '". 1
1 FUpior, Oarton ••••· •• 1 62 38 t 100 1 15 1 44 119(
1 Industries polygraph•• 1 111 1 55 t 112 ! 138 1 61 ~ 205 t

Industries divorsos •• f 63 1 50 113 11 66 t 143 11 Il 1 d~' ~ 14 11 t 19 1 7 11 - - ma eSJ.e;noes. • 1 5 lit 2 1 9.
1 Transmisoions, tranop• t 1 fil 1 1
1 manutention et aOfJimiles 939 t 180 t 1 119 1 971 f 219 1 1 1961
1 Commerce, h8tellerie, fil 1 1 1 J
J débits de boissons ".1 1 314 t 1 081 1 2 455 1 1 538 1 1'197 l 2 135 1
1 Banques, assurances, 1 t ! lIt 1
1 trnnsactions, finc.ncesl 206 1 188 1 394, 240 l' 252 f 492!
1 Hygiène, services clo- 1 1 lIt 1 1
1 mcstiques ....... • • ••• 1 107 1 639 J 146 122 609 1 131
1 Autres •••• ••• • ••• ····1 1 219 1 859 1 2 ~38 ~ 1 868 : 1 192 1 3 060~
1 Ind~termin6B ·········1 165 1 75! 240 1 1 1 1

: Total •••••••••••••••• ~12 518; 6 506 ~ 19 024 ~13 014 : 6 489 ~ 19 503~
1 1, t t t 1 1 1
- ...---......---..",-..--..........-.. . ...---...................-...-.........-....--------....-..-_---...... ...-..---....- --...
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5) ,kes• .-é.tudin.nt,s .on FrD.}1ge

Source s "Les Héritiers" (P. Bourdieu et J .C. Pnsseron)

I..-·--------...............--.~...----.... .............T.....---· -......- .. r....-..~-.........I·,....- ........---...~ ,.. .• -- ... • 'T
1 CatéGorie soci~ tProbabili- 1 OriGine , Origine r: Origino: 1N/bre d'ét~ 1
1 professionnelle Jté d'accès 1 sociale 1 socialo l' sociale' ,diants pour J
1 des pa.rents " à 1 des 1 des Jdes élèves ,1000 person-.
1 JllUniversi-1 étudiants, pol~t?- Ide Normalelnes act1v~s J
lIté 1 1 chm.ot.ons 1 Sup. (de l~ oaterr. t
J~. , , 1· --+ .... =f --- 1-. IA'orl.a.i.A~r
1 1 1 1 1 J 1
J lIt r , 1
1 Sa.lariés o.grioo- 1 lIt 1 1
J les. • •• • • • • • • • • • 1 0,7 1 0,6 1 - 1 - 1 1,4 1
1 Ouvriors •••••••• 1 1,4 1 6,4 t 2 1 3 1 1,9 1
J Personnel des t 1 t J 1 t
1. J 24 1 09 1 t 1 17 1
1 sorvlces. • • • • • • • t ' l , f - t - , ' 1
1 Agriculteurs •••• 1 3,6 1 5,6 1 1 1 1 1 3,9 1
1 J 1 r 1 1 1
t D:lploy6s 1 9,5 1 1,9 1 8 1 5 1 6,a U
1 futrons clo l'in- 1 1 1 1 J U
j duotrio et du J 1 lIt t
t c0l:1meree ••••••••• 1 16,4 1 17,7 , 13 1 9 1 18,0 1
1 1 1 1 1 1 1
J Cadres moyens ••• 1 29,6 1 17,8 t 15 1 26 1 25,4 1
1 Profos13ions libo-I , 1 1 J 1
r rales et oadres 1 JI' 1 t
1 supérieurs •••••• J 58,5 1 28,5 1 57 1 51 1 79,3 1
1 1 1 • 1 1 J
1 Rentiers, sans lit 1 1 H1 profession ······1 - J 7,0' t 1 1 4 1 - t
1 Autres catéGorioo J 1 7,6 1 3 1 1 1 - ,
1 1 • J 1 1 J 1
1 1 -- r' ï---'- j 1 --rt
J Tota.l ••••••••••• 1 1 100 100 1 100 1 11 1
________..._ .......... .......~ ._._....... 1 .. ..._..........._ ........... ......_. h .....
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ANNEXE 2

~/ P_R_AT_I_QU_E_DE_L_A_DE_MO_GR_A_PH_I_E__I

d 1

Description de ll~tat d'une population gr~e ~ une en9uate démograpbigua

Dans une enquftts démographique, lee renseignements suivante sont donn's
pour chaque individu interrogé 1 sexe, 8ge, lieu de naissance, 'tat matrimonial,
ethnie, degré d'instruction, profession et situation dans la profession.

Quels tableaux peut-on tirer d'une telle enqu8te afin de d~crire l'état
de la population.

/ Sujet n2 2 /

Les caractéristiques de mortalité par âge et par génération

Lee statistiques démographiques relatives à une année fournissent les
données suivantes pour chaque âge a

p~ • effectif au 1er janvier des personnes d'âge ~ en années révolues

Dx • nombre de décédés dans l'année à l'âge x en années révolues ; ce nombre se
décompose en dx décédés qui étaient âgés ds (x-1) années révolues au 1er jan­
vier, et d'x décédés qui étaient âgés de x années révolues au 1er janvier.

N • Nombre de naissances de l'année.

On rappellera les définitions des taux da mortalit~ par âge, par génération,
des quotients perspectifs de mortalité, et du taux da mortalité infantile. Puis, à
l'aide des notations ci-dessus, on donnera los Gxpressions de ces divers indice••

/ Sujet nll 3 /

D~sirant donner une idée du niveau de la mortalit~ d'une population une an­
née donnée à l'aida d'un seul indicst lequel proposeriez-voue 1 Que penseriez-vous
de la proportion des décès se produisant après 60 ans ?
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/ Sujet nA 4 /

1 - 1) Porter sur un eehéma da Lexie les déc~s du sexe masculin observée en
frdnce de 1952 ~ 1956, de 0 à 8 ans révolue (voir tableau 1 Joint).

2) La population masculine française de 0 à 8 ans r~volùB au 1er Jan­
vie~ 1955 était la suivante t

1 1
Effectif

1
1

Age
1 1

1 1 1
t D 1 401 783 1
J 1 1 390 541 1
1 2 ! 401 023 1
! 3 1 394 319 !
1 4 1 415 270 1
1 5 1 419 718 1
1 6 1 418 146 1
1 7 1 415 658 1
1 8 1 402 766 1
1 1 1

Les naissances de garçons ont ét~ les suivantes
l

1
Age Naissances

" 1
1

1955 4D9 965
t 1956 4t1 358
1

En déduire (en l'absence de migrations) 1

a) la population masculine française par âge de 0 ~ 8 ans aux
1er janvier 1956 et 1957,

b) los effectifs de garçons atteignant leur xème anniversaire
(de X '"' 0 à X. = 9) en 1956,

c) les effectifs de naissances masculines en 1952, 1953, 1954.

,;
II- Calculer t

•
• 1) les

2) les,
3) les
4) les

taux de mortalité par âge en 1956 de 0 à 8 ans J
quotients da mortalité de la génération 1952 de 0 à 3 ana J
taux de mortalité de la génération 1951 de 1952 à 1956 J
quotients perspectifs de mortalité en 1956 de 0 à 8 ane.

111- Complétez alors le8 tableaux 2 de tclUX et de quotients joints _
Portez ces données ~ur des graphiques - Commentez.
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Tableau 1

fRANCE t Déc~9 du sexe m~sculin

~

~

t f\nn~8 t t
1 1 9 56

1
1 d1observ.! 1 952 1 953 1 1 954 1 955 t
f • d 1 1 1 r t r 1 1 !
1 A~n'~e 8 1 Age 1 DECES Aga 1 DECES rAger DECES lAgel DECES Age 1 DECES 1
J- jl..j~ssance 1
1 1 ! 1 1 1 1 1 1 1
J 1956 1 t 1 1 1 r 1 a t 10 643 J
1 1955 1 1 1 1 1 t 1 o 1 3 659 r
1 1955 1 1 1 1 1 1 0 11 400 1 1 1 161 1
1 1954 1 1 1 1 1 1 1 0 4 359 1 t 1 634 1
1 1954 1 1 1 1 1 0 1 12 363 1 1 986 1 2 1 310 1
1 1953 1 1 1 1 1 0 1 4 59B 1 1 105 1 2 1 278 1
1 1953 1 1 1 0 1 12 891 1 1 1 958 1 2 325 ! 3 1 205 1
1 1952 1 1 1 0 1 4 658 1 1 1 606 t 2 275 1 3 1 179 1
1 1952 1 0 1 13 296 1 1 t 986 1 2 1 324 1 3 218 1 4 t 160 r .
1 1951 ! 0 1 5 189 1 1 1 821 1 2 1 331 1 3 204 1 4 1 161 1,

1951 1 1 316 2 1 393 1 3 f 184 ! 4 162 5 1 147 11 . 1 1 1 1
1 't 1950 1 1 1 1 082 1 2 t 316 t 3 1 214 1 4 169 ! 5 t 126 1
l ' 1950 1 2 1 413 1 3 1 235 1 4 1 178 t 5 137 1 6 ! 126 t
l 1949 t 2 1 391 1 3 1 232 1 4 t 151 t 5 109 1 6 1 116 1
! 1949 1 3 t 245 t 4 1 204 t 5 1 133 t 6 136 1 7 t 106 1

1948 1 3 1 262 1 4 1 197 1 5 1 122 t 6 92 1 7 J 103 t
~ 9~~:l 1 4 1 209 1 5 1 172 1 6 t 122 1 7 t 89 f 8 1 101 1
1947 1 4 t 191 1 5 1 161 1 6 1 107 1 7 1 90 t a 1 70 1
1947 1 5 1 161 1 6 1 141 1 1 1 103 1 B 1 89 1 1 . t
1946 1 5 1 180 l 6 1 110 1 1 1 91 1 8 1 89 1 ! 1
1946 1 6 1 110 1 7 1 96 1 8 1 89 1 1 1 1 t
1945 ! 6 1 87 t 7 1 69 f B 1 78 1 1 l ' 1 t
1945 1 7 1 88 1 8 1 72 1 1 1 t l 1 1
1944 1 7 1 90 1 B 1 80 1 1 1 1 1 1 1
1944 1 8 1 99 1 1 ! 1 1 1 1 ! !

1 1943 t 8 1 81 1 t 1 1 1 t . 1 t 1
I. l 1 1 1 ! 1 ! t 1 1 1
1 1 1 1 1 1 1 1 1 1 1 1
1 • t .1 1 r J 1 1 t 1 1--

,.
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Tabloaux 2

1) Taux de mortalité par âge ( %0 )

...
1 1 1 1

{
1

0 1 2. 3 4
1

~ 6 7
1 e

" 1 , t
.. t ;t It t

1 1 1
1952 1 47,1 5,90 1,94 1 ,21 0;96 1 OJB3 0,56 0,61 1 0,63
1953- 1 43,7 4,56 t,90 1,12 0,96 1 D,BD 0,61 0,47 , 0,52
1954 t 42,S 4,45 1,65 0,96 0,79 , 0,61 D,55 0,47 t 0,48
1955 1 39,5 4,30 1,52 D,94 0,82 1 0,59 0,54 0,43 , 0,43
1956 t 1 ,, , t

2) Quotients de mortalité ( %0 )

'"",-

1 Génération

t_ Année d J âg

1
! 0

• , 1
1 2

. t 1 3

1 4
1 5
, 6

1 7
1 8

1 1 l " '1
1 44 4S t 46 1 47 48 49' 50 1 51 52 53' S4 t 55
'_1 , 1_1 1_' ,_, 1_1 , '_1
lit 1 1 1 1 1 1 1 f t 1
, - 1 - , - , - , - , .. , - , -, '42, (l '40,4. t 37, 31
, - , - 1 - 1 - 1 - 1 - , - 1 5,381 , 4,~4. 4,081 .. 1
1 - 1 - , - 1 - , - , - 1 ,;90' " 83 1 1 1, 55 1 - 1 -,
1 - 1 .. 1 - 1 - t .. Il,13' 1,0810,981 1 - , - 1 - 1
, - 1 - , .. 1 - 1 0,971 0,85' 0,831 0,82' .. 1 .. ! .. , -,
, - , - , .. '0, 78 1 0, 70 1 0, 58 t 0,63 t - 1 - 1 .. 1 .. 1 -,
1 - 1 - t 0,551 0,601 0,51! 0,601 - , .. , - 1 - , _ , - 1
J .. t 0,53' 0,46' 0,46' 0,46' ... , - 1 .. 1 .. 1 • 1 - J - 1
1 0,62' 0,51 JO, 441 0,38' - , - 1 - 1 - , - , - 1 - , - t

3) Taux de mortalité par génération ~~)

1 Généra- 1 1 1 1 1 1 1

:Année tian: 44 : 45 : 46 47 48: 49 50: 51 : 52 53 1 54 ~ S5 ; 56 1
,d1observation l l ,If ~~. I_I_I__I_. .--'-1 1_1_1_1

1 1 52 t 6' , , 1 ,. '4' , '32 1 l , t , ,
( 9 1 0,6, D,59, 0,72 ,0,84, ,12, l,53, 3,59, ", -, , .. , - t

'11 1953 l , 0,48, 0,51 1 0,73 1 0,88 f 0,96, 1,47 f ,'4,0 132,0, - 1 .. , - 1
! 1954 , ,-,0,45 1 D,50, D,58, 0,68, 0,94, 12,61 t'4,1 ,30,3, - , ... ,

1955 , Il'''' , 0,43, 0,43 1 D,58, 0,74 1 , 1,23.2,64,'3,4 ,28,2, - ,
1956 , t f , ,0,49, 0,53,0,61, ,0,85,',21,2,38,'1,71

26,2.

1 1 1 1 1 lit t 1 1 1 1
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1 Sujet nI! 5 /

Le tableau auiVdnt donna pour un p~ys européen et à diffé~BntBe périodes
le nombre de décès annuels par tuberculose pour un affectif moyen da 100 000
hommes par groupes d'âges (l'âge eet exprimé en années r~voluee).

\

1 Groupas 1
1 d'âges

p 6 ~ i 0 d a s 1
t ~1881-1885:1891-1895:1901_1905:1911-f915~1921_1925:1931-1935:1941-1945~195f_195S:1-- 11 1 t 1 1 ! 1 1 1
1 10-19 ans f 165 1 182 1 215 1 174 1 149 1 65 1 34 t 2 t
1 20.29 ans t 412 1 465 1 495 1 465 t 404 1 223 1 111 1 12 1
1 30-39 ans 1 306 1 335 t 324 1 290 t 254 1 191 1 116 1 23 1
1 40-49 ans 1 239 ! 265 1 260 1 220 177 t 135 ! 107 t 27 t
1 50-59 ans 1 222 1 276 1 237 1 219 159 1 116 1 98 1 41 1
1 60-69 ans 1 221 ! 298 t 264 ! 217 185 1 139 1 101 1 52 !
t 70-79 ans 1 251 1 211 1 174 1 181 146 1 134 1 111 1 67 1
J 1 1 1 1 1 1 1 1-

1) Représentez sur un même graphique le9 séries de taux de mortalité par
tuberculose pour les années 1881.1885, 1901-1905, 1931.1935 et 1951-1955.
Commentez.

,,

t
2} Pour convertir ca tableau de données par périodes en un tableau da don­

nées par générations on adoptera les principes suivants: le taux de mortalité
d'un groupe d'âges à une période déterminée sera affecté au groupe de générations
qui n'a pas quitté ce groupe d'âges au cours de la période.

Exemple: le taux de mortalité de 10.19 ans en 1881~188S constituera la
taux de mortalité à 10.19 ans de générations qui faisaient partie du groupè
d'âges 10-19 ans à la fois au 1er janvier 1881 et au 31 décembre 1885.

Illustrez cet exemple précis par un diagramme de Lexis et dressez, par
groupes de générations dont l'observation est ainsi assurée, le tableau des don­
nées disponibles. On 58 limitera auX générations postérieures à 1865 et anté- .
rieuree à 1931.

3) Représentez sur un m~mB graphique les données par groupes de généra­
tions et commentez.

4} Concluez en rapprochant vos commentaires des questions 1 et 3.
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1 Sujet na 6 /

1

Soit une population o~ la mortalité exogène a totalement disparu et dont
lee caractéristiques de mortalité apnt le. suivantes 1

1) le taux de mortalité infentila est de 10 %0 J

2) la mortalité est nulle entre 1 an et 20 ans

3) Itespérance de vie ~ 20 ans est da 60 ans J

4) les décès de 20 ans à 60 ans sont uniformément répartis
dans cet intervalle J

5) 90 ~ des nouveaux nés atteignent 60 ans,

1 - Tracer la courbe de survie.

2 - Quelle est l'espérùnce da via à la naissance?

3 - Quelle est l'espérance de vie à 60 ans?

4 - En supposant que le nombre annuel de naissances est constant, quelle eat
la structure par âge de la population (en distinguant les trois grùnde
groupes , 0 - 19 ans, 20 - 59 ans, 60 ans et plus, en années révolues).
Quel est le taux de natalité?

5 - On suppose maintenant que les progrês ultérieurs dans la lutte contre la
mortalité endogène permettront d'atteindre 40 ans d'espérance de vie ê l'!gs
de 60 ans, la table de survie avant cet âge restant inchangée. Quels seront
alors l'espérance de vie à la naissance et la structure par ~ge de la popu­
lation lorsque la nouvelle situation limits sara atteinte. Commentez.
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/ Sùjet nI! 7 /

Quels .ont les facteurs qui influent sur la forme des pyramide~ des 3gB!,
et quols sont les effets de ces facteurs 7

On pourra distinguer les "irrégularités" Observ~ea sur une pyramide
(effectifs d'un ou plusieurs groupes d'âges anormalement élevés au anormalement
faibles) et l'"allura gén6rale/l de la pyramide.

On pourra se r6férer dans les deux eas à la pyramide de la France actuelle,
à celle de Madagascar, à celles des pays africains ou à cella da tout autra pay••

On pourra enfin donner quelques exemples de l'importance de lé forme
d'une pyramide pour la vie économique et sociale.

1 Su1et n2 B /

Etude des populations stables

Rappel 1 il s'agit d'une population soumise à une mortalité invariable
(donnée par une table de mortalité où la série des survivants sera notée S ,
S1' ••••• Sx •••• ) et où le nombre annuel des naissances varie d'une année 0

sur l'autre à taux constant (chaque année le nombre des naissances est multi­
plié par (1 + r) }I

/ Sujet nll 9 /

Commentez ca texte de Proudhon 1

ilLe nombre des enfante issus d'un mBme mariage s'élève difficilement
au-dessus de 5. Si l'on déduit de ce nombre les cas de stérilité, veuvages,
retard dans la mariage, accidents, interruptions 1 morts avant l'âge nubile,
célibataires, seulement 0,5 enfünts parviennent en âge de procréer et se ma­
rient. La population n'augmentant ainsi que d1un dixième par chaque période
d'environ 30 ans, le doublement aurait lieu en trois siècles".

Traduisez ces données en langage démographique moderne et mettez en
évidence ltarreur de Itauteur.
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/ Sujet n2 10 /

Quelques questio"s d'oral.

1) Quel est votre âge, en années révolues

2) Le schéma de Lexis : principe, utilité j

3) Définition des principaux indicBs (taux, quotients) utilisés
en démographie ;

4) L'état d'une population: caractàres étudiés, principaux
indices utilisés, pyramide des âges.

5) Le problème de l'urbanisation

6) La mortalité 1 analyse du phénomène, principaux facteurs;

7) Les tables da mortalit~

a) La nuptialité

9) Lea principaux facteurs de la fécondit~ J

10) Les indices de fécondité J

11) La limitation des naissances

12) Lea migrations j

13) Quels sont les deux principaux indices utilisés pour donner
une idée de l'accroissement naturel d'une population J

Qu'est-ce qu'une population stationnaire?

Quel était le tclUX d'accroissement naturel des populations
Pourquoi? Evolution jusqu'à nos jours,

Les caractères mendéliens

Les groupes sanguins J

La réussite sociale en France J

Malthus •

..,.:'
.,;-:.)

14)

15)

16)
anciennes 7

11)

18)

19'>

2a}

Il Il Il stable?




